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II

NOTICE LIMINAIRE

1 - Prologue

       La guerre de 1809, qui oppose la France et l'Autriche, se déroule sur trois théâtres d'opérations  
différents.  Après une publication liminaire qui présente les origines et prémices de ce conflit,  une 
première série d'articles traitera de la campagne menée par Napoléon dans la vallée du Danube, en 
Bavière  et  en  Autriche,  théâtre  d'opérations  primordial,  face  à  l'archiduc  Charles,  commandant 
supérieur de toutes les armées autrichiennes, tout en commandant en personne l'armée principale.  
Une deuxième série d'articles sera consacrée à la campagne en Italie menée par Eugène Napoléon, fils  
adoptif de l'Empereur, face à l'armée autrichienne sous les ordres de l'archiduc Jean. Une troisième 
série traitera de la campagne en Pologne menée par le GD Poniatowski, commandant les troupes du 
grand-duché de Varsovie, contre le corps autrichien commandé par l'archiduc Ferdinand.

2 - Conventions

1 - Les noms des villes sont ceux en vigueur à l'époque napoléonienne, suivis entre parenthèses de leur 
appellation contemporaine afin que le lecteur puisse les localiser sur les cartes actuelles. 
Ex :  Pilsen  (Plzeň)  en  Tchèquie, Dantzig  (Gdańsk) en  Pologne  ou  Ratisbonne  (Regensburg)  en 
Allemagne.
2 - Les numéros des corps d'armée sont en chiffres romains, suivis du nom du commandant.
Ex : IIIe CA Davout (IIIe Corps d'Armée de Davout).
Ex : II. AC Hohenzollern (IIe Armee-Corps de Hohenzollern).
3 - Les numéros des bataillons et des escadrons français et autrichiens sont en chiffres romains et 
précèdent les numéros en chiffres arabes et les noms des régiments. 
Les régiments autrichiens comportent aussi le nom de leur propriétaire (Inhaber).
Ex : IV/6e RI Légère (4e bataillon du 6e Régiment d'Infanterie Légère).
Ex : II/IR Bellegarde Nr. 44 (2e bataillon du Régiment d'Infanterie Bellegarde n° 44).

3 - Abréviations

France Autriche 
et Confédération du Rhin

AdC = Aide de Camp
Adj. = Adjoint
Adj.-Cdt = Adjudant-Commandant
Bat. = Bataillon
BC = Brigade de Cavalerie (Légère ou Lourde)
Cap. = Capitaine
CA = Corps d'Armée
CdE = Chef d'Escadron
CdB = Chef de Bataillon
Cdt = Commandant
Cie = Compagnie 
Col. = Colonel
DC = Division de cavalerie
DI = Division d'Infanterie
EM = État-major
GB = Général de Brigade
GD = Général de Division
Lieut. ou Lt = Lieutenant
Mal = Maréchal
MG = Major Général
Rég. ou Rgt = Régiment
RAP / RAC = Rég. d'Artillerie à Pied / à Cheval 
RI = Régiment d'Infanterie

AC = Armee-Corps
EH = Erzherzog (Archiduc)
Esk. = Eskadron
FM = Feldmarschall 
FZM = Feldzeugmeister
FML = Feldmarschall-Lieutenant 
GdK = General der Kavallerie
GL = General-Lieutenant
GM = General Major
Haupt. = Hauptmann
IR = Infanterie-Regiment
Maj. = Major
Ob. = Oberst ou Obrist
Ob.-Lt = Oberst-Lieutenant
Ober-Lt = Ober-Lieutenant
v. = von
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4 - Tableau d'équivalence des grades militaires (Abréviations)

France Autriche 
ou Confédération du Rhin

Royaume-Uni

-- Feldmarschall (FM) Field Marshal

-- Feldzeugmeister (FZM)
General der Kavallerie (GdK)

Lieutenant General

Général de Division (GD) Feldmarschall-Lieutenant (FML)
General-Lieutenant (GL)

Major General

Général de Brigade (GB) General-Major (GM) Brigadier-General

Adjudant-Commandant (Adj.-Cdt) Stabs-Oberst (État-major) Staff Colonel

Colonel (Col.) Oberst ou Obrist (Ob.) Colonel

Major (Maj.) Oberst-Lieutenant (Ob.-Lt) Lieutenant-Colonel

Chef de Bataillon (CdB)
Chef d'Escadron (CdE)

Major (Maj.) Major

Adjoint (Adj.) Stabs-Hauptmann  (État-major) Staff Captain

Capitaine (Cap.) Hauptmann (Haupt.) / Kapitän Captain

Lieutenant (Lieut. ou Lt) Ober-Lieutenant (Ober-Lt) First Lieutenant

Sous-Lieutenant (Sous-Lieut.) Lieutnant (Lieut.) Second Lieutenant

Notes :
1 - Les comparaisons entre les grades sont approximatives car les protocoles et les fonctions peuvent varier.
2 - En allemand, le terme 'Lieutenant' peut aussi s'écrire 'Leutnant' et 'Oberst' peut être remplacé par 'Obrist'.
3 - Dans l'armée napoléonienne, 'Major Général' (MG) est une fonction et 'Maréchal' (Mal) est une dignité, mais  
ne sont pas des grades.
4 - Dans l'armée autrichienne, le titre de 'Generalissimus' (Général en chef) est réservé à l'archiduc Charles.

   © Thierry Louchet – 2024  
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O  bjectifs stratégiques de l'archiduc Charles  

Alors  que  le  Kaiser Franz  prend la  décision  d'entrer  en  guerre  le  8  février  1809, 
l'archiduc Charles  (Erzherzog Carl-Ludwig-Johann-Joseph-Laurentius) n'ordonne que le 20 
mars la mise en mouvement définitive de l'armée principale autrichienne (Hauptarmee) en 
direction de la Bavière.

À la mi-mars, après avoir longtemps balancé entre 
deux options de campagne,  l'archiduc Charles  et  son état-
major  général  choisissent  le  plan  d'opérations  le  moins 
audacieux qu'avait d'ailleurs proposé son ancien chef d'état-
major, le GM Anton Mayer von Heldenfeld, pourtant démis 
de ses fonctions par l'empereur autrichien le 19 février. Le 
Generalissimus opte pour une offensive en Bavière au sud du 
Danube  qui  offre  de  nombreux  avantages :  la  possibilité 
d'utiliser le fleuve comme voie de communication, l'existence 
de plusieurs places fortes, un rapprochement avec les deux 
corps  d'armée  de  l'archiduc  Jean,  qui  doit  opérer  dans  le 
nord  de  Italie  contre  l'armée  commandée  par  Eugène 
Napoléon, une meilleure protection du Tyrol et surtout une 
couverture plus sûre de la route menant à Vienne, cœur de 
l'empire  d'Autriche.  L'archiduc Ferdinand reçoit  l'ordre  de 
commencer les opérations de son corps d'armée en Galicie 
contre les  forces polonaises  en même temps que celles  de 
l'armée principale en Bavière, en franchissant la frontière le 
8 avril, ou au plus tard le 9, et en s'avançant rapidement sur 
Varsovie (Warszawa).  [*] [1] L'adoption de ce plan de campagne est devenu d'autant plus une 
évidence au moment où l'Autriche reçoit la déclaration du cabinet de Berlin, datée du 13 mars, 
qui lui annonce le refus de la Prusse de participer à la guerre contre la France.

Le plan le plus décisif, prévoyant une attaque soudaine de tous les corps de l'armée 
principale  autrichienne  depuis  la  forêt  du  Haut-Palatinat  (Oberpfälzer  Wald)  est  donc 
abandonné au profit du plan le moins risqué, privilégiant essentiellement une offensive au sud-
est de la Bavière, par le franchissement de la frontière sur l'Inn, qui permet en même temps de 
couvrir les communications vers la capitale autrichienne. L'archiduc Charles doit commander 
personnellement  le  gros  de  la  Hauptarmee,  soit  les  six  corps  d'armée  (III.,  IV.,  V.  et  VI. 
Armee-Corps + I. et II. Reserve-Corps) qui vont franchir la frontière bavaroise le long de l'Inn 
et opérer au sud du Danube contre les forces du Mal Masséna. Dans le même temps, deux 
autres corps de l'armée principale (I. et II. Armee-Corps), restés en Bohême sous les ordres du 
GdK von Bellegarde, doivent franchir la frontière nord-ouest de la Bavière, par les monts de la 
forêt du Haut-Palatinat, et manœuvrer au nord du Danube  contre les forces du Mal Davout. 
Ces deux masses doivent se réunir rapidement sur le Danube, dans la région de Ratisbonne.

[*] Rappel     : Des publications spécifiques traiteront de la campagne en Italie et de la campagne en Pologne.

[1] Charles à Ferdinand – Vienne, 28 mars 1809. (F. A. III, 132 et 147. / Moriz Edlen von Angeli – Erzherzog Carl von  
Österreich als Feldherr und Heeresorganisator – IV. Band – 1897 – note 20 p. 34).

L'archiduc Charles 
- auteur inconnu (circa 1801-1804) -

CHAPITRE ICHAPITRE I

DERNIERS PRDERNIERS PRÉÉPARATIFS DE GUERRE DE L’ARCHIDUC CHARLESPARATIFS DE GUERRE DE L’ARCHIDUC CHARLES
(de la fin (de la fin mars aumars au 9 avril) 9 avril)
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Toutefois, vers le 20 mars, lorsque les corps autrichiens partent vers la Haute-Autriche 
(Oberösterreich) et l'Inn en passant par Linz, l'archiduc Charles considère que son armée n'est 
pas encore tout à fait prête pour les opérations car de nombreux régiments de troupes légères 
et une partie de l'artillerie n'ont pas encore rejoint et les approvisionnements en munitions et 
en vivres sont insuffisants. [2] 

Non  seulement  le  changement  de  direction  des  déplacements  retarde  l'offensive 
initiale mais il perturbe aussi les dispositions logistiques car les dépôts de ravitaillement, les 
équipements de l'armée et les hôpitaux, établis sur la base du plan à partir de la Bohême,  
doivent être transférés sur les nouvelles lignes de communication.

Malgré  la  volonté  de  réforme  de  l'archiduc  Charles,  le  système  d'intendance  qui 
existait  auparavant  n'a  guère  évolué.  Comme  par  le  passé,  le  fonctionnement  de  l'armée 
autrichienne  implique  un  énorme  parc  de  chariots,  conduit  par  quatre  ou  cinq  divisions 
d'équipages du train, qui accompagne la marche de chaque corps d'armée pour assurer un 
ravitaillement continu. Le déroulement des opérations militaires est considérablement gêné 
par  ces  interminables  files  de  voitures  qui  encombrent  les  routes  et  bloquent  les  défilés, 
ralentissant la marche des troupes.

Le  Generalissimus sait que les déficiences de la logistique pour l'approvisionnement 
en vivres et en habillements peut provoquer le mécontentement du soldat autrichien et nuire à  
sa discipline, contrairement à son homologue français qui, malgré un système de subsistance 
réduit,  reste  tout  de  même opérationnel  car  il  sait  avoir  faim,  il  est  capable  de  supporter 
volontiers les privations et il se débrouille avec une habileté sans pareille pour se nourrir sur le  
pays, tant que la certitude de la victoire ne lui est pas retirée. Le système autrichien entraîne 
donc inévitablement que soient ordonnées des marches courtes et interrompues par des jours 
de repos pour permettre aux convois de la logistique de suivre les corps d'armée et aussi pour  
rétablir l'ordre dans la troupe. 

De  surcroît,  les  longues  marches  épuisantes,  d'autant  qu'elles  s'effectuent  par  un 
temps  exécrable,  peuvent  avoir  un  effet  psychologique  néfaste  sur  le  moral  des  troupes 
autrichiennes qui se demandent pourquoi elles ont été envoyées en Bohême pour être ensuite 
envoyées en Haute-Autriche, au sud du Danube. Au reste, les mouvements effectués depuis la 
Bohême jusqu'en Haute-Autriche vont entraîner un important taux d'attrition, provoqué par 
l'extrême fatigue  et  les  maladies,  qui  perdurera  lors  des  opérations  après  l'invasion de  la 
Bavière.  Non seulement  ces  nouveaux  déplacements  nécessitent  des  efforts  considérables, 
mais ils vont entraîner une perte non négligeable de matériel en cours de route, notamment 
l'équipement des pièces d'artillerie et les chariots, ainsi que les chevaux de la cavalerie qui ont 
particulièrement souffert.

Finalement, les tergiversations et l'adoption tardive du plan définitif des opérations 
ont pour conséquence de retarder l'entrée en campagne de l'armée autrichienne, probablement 
de sept à dix jours, et de manquer l'opportunité d'attaquer l'armée ennemie alors qu'elle n'est 
pas  encore  suffisamment  complétée  et  bien  en  place.  De  plus,  la  perte  de  temps  va  être 
aggravée par l'extrême lenteur des déplacements de quatre corps de l'armée principale vers la 
Haute-Autriche,  effectuant  des  marches  tout  à  fait  ordinaires  de  9  à  15  km  par  jour  en 
moyenne, en comptant les jours de repos. [3] 

Bien que l'archiduc Charles ait de bonnes raisons pour ménager la force de son armée 
avant les batailles à venir, ces courtes distances de marche quotidiennes, inhérentes aussi au 
système  de  la  logistique  autrichien,  sont  inappropriées  à  la  gravité  de  la  situation  et  à 
l'importance cruciale de frapper l'armée ennemie le plus tôt possible.

[2] K. A., F. A. 1809,  Hauptarmee, IV, 12 ½. (Eugen Binder von Krieglstein – Regensburg 1809 – 1902 – p. 196-197).

[3] Cf. Tableaux de marche I. et II. de l'armée principale autrichienne dans la période du 20 mars au 9 avril 1809. -  
p. 8 et 9.
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Mesures de défense de l'empire d'Autriche

 Le GdK Bellegarde reçoit, en sus des deux corps d'armée qui sont restés en Bohême, le 
commandement  de  toutes  les  troupes  sédentaires  qui  sont  déployées  dans  le  royaume  de 
Bohême. Début avril,  avant le départ de leurs cantonnements des I.  et II.  AC, il  prend les 
dispositions  pour  la  protection  des  longues  frontières  de  ce  pays  et  la  défense  de  ses 
forteresses, en application des instructions de l'archiduc Charles.  [4] Ces tâches incombent à 
diverses formations de seconde ligne, principalement à des unités de dépôts de l'armée et aux 
bataillons de la Landwehr  [5] qui couvrent les frontières à l'arrière des troupes régulières. 

La garde de la frontière nord, à l'est du 
passage de l'Elbe, incombe au GM Karl Kinsky 
qui  dispose  de  cinq  bataillons  de  Landwehr 
(2.,  3.  et  5.  Bunzlauer,  2.  Kauřimer,  3.  
Časlauer)  et  de  vingt-six  cavaliers  de  chaque 
escadron de réserve de Uhlans Merveldt Nr. 1 
et  de  Dragons Riesch  Nr.  6.  La  position 
principale de ces troupes est entre Neuschloß 
(Zahrádky) et Hühnerwasser (Kuřívody), avec 
un fort détachement sur le Jeschken (Ještěd). 
Si  nécessaire, le  repli  doit  se  faire  vers 
Josefstadt  (Josefov),  vieille  ville  au  nord  de 
Prague (Praha). 

Le GM Karl-Friedrich am Ende a ordre 
de  se  rendre  dans  la  région  du  Paschkopole 
(Paškapole),  à  15  km  au  nord-ouest  de 
Theresienstadt  (Terezin),  et  d'y  prendre 
position  avec  un  détachement  du  I.  AC,  afin 
d'observer  la  frontière  entre  la  Bohême et  la 
Saxe,  de  protéger  Theresienstadt  et  le  pays 
contre  des  incursions  saxonnes  et,  si 
nécessaire,  de  se  jeter  dans  la  citadelle  avec 
quelques bataillons.  [6] Il place son quartier général à Wellemin (Velemin). Il dispose de six 
bataillons de  Landwehr  (2., 3. et 5. Leitmeritzer, 1. Saazer, 1. et 2. Rakonitzer), du III/IR 
Erbach Nr. 42, du III/IR Anton Mittrowsky Nr. 10, du III/Ulhans Schwarzenberg Nr. 2 et de 
quatre pièces de canon de 3-£.  Le  3. Leitmeritzer Landwehr-Bataillon doit rester à Auscha 
(Úštěk).  

Le GM Johann-Friedrich von Oberndorf place les troupes sous son commandement 
entre Sandau (Žandov) et Königswart (Lázně Kynžvart), soit sur 150 km, dans le prolongement 
de celles de Kinsky et de Am Ende, afin de surveiller la frontière de Bohême avec la Saxe et la  
région de Bayreuth. Il dispose de huit bataillons de Landwehr (1., 2. et 3. Elbogener, 1., 2. et 3.  
Pilsener, 1. et 4. Bunzlauer), du III/Uhlans Schwarzenberg Nr. 2 et de 26 cavaliers de chaque 
escadron  de  réserve  de  Chevau-légers  Klenau  Nr.  5 et  Rosenberg  Nr.  6.  Un  bataillon  de 
Landwehr (1. Elbogener) travaille à la démolition des restes des fortifications à Égra (Cheb). Si 
nécessaire, le repli de ces troupes devrait se faire dans la région de la forêt autour de Beraun 
(Beroun), à l'ouest de Prague, où quatre autres bataillons de Landwehr (1. et 4. Leitmeritzer,  
2. Saazer, 6. Bunzlauer) seraient prêts à les recueillir dans les villages de Neustraschitz (Nové 
Strašecí), Rakonitz (Rakovnik), Zbirow (Zbiroh) et Bettlern (Žebrák). 

GM Karl Kinsky
- Wilhelm Görner -

[4] Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band : Regensburg – 1907 – p. 202-203.

[5] Cf. Tableau de recrutement des troupes de la Landwehr en 1809. – note [12] p. 5.

[6] Moritz Edlen von Angeli – Erzherzog Carl von Österreich als Feldherr und Heeresorganisator – IV. Band – p. 35.
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Le  GM  Joseph  von  Richter  dispose  de  dix  bataillons  de  Landwehr (1.,  2.  et  3.  
Klattauer,  1.,  2.,  3. et 4. Prachiner, 1.  et 2. Budweiser, 2. Taborer) pour occuper tous les 
points  de  passages  sur  85  km  à  la  frontière  sud-ouest  de  la  Bohême,  depuis  Neumark 
(Všeruby) jusqu'au Dreisesselberg  (Nová Pec),  sommet situé  dans le  massif  de  la  forêt  de 
Bavière  (Bayerischer  Wald).  Les  réserves  et  les  points  d'appui  s'étendent  jusqu'à  Budweis 
(České Budějovice), au sud de la Bohême. Plus tard, une partie de ces troupes sera utilisée pour 
le blocus d'Oberhaus, près de Passau.

Entre les brigades de Landwehr du GM Richter et du GM Oberndorf se trouvent les 
deux  corps  d'armée,  sous  le  commandement  de  Bellegarde,  qui  constituent  l'aile  nord  de 
l'offensive autrichienne.

L'Oberst-Lieutenant  Wilhelm  von  Feuchtersleben  reçoit  l'ordre  de  se  rendre  à 
Winterberg (Vimperk) avec un détachement du II. AC, auprès de la brigade de Landwehr du 
GM Richter afin de soutenir le siège de la forteresse bavaroise d'Oberhaus, près de Passau. [7] Il 
dispose du III/IR (vacant Stuart) Nr. 18,  d'un peloton de Uhlans Merveldt Nr. 1 et  d'une 
demie Positions-Batterie de 6-£.

Le reste de la Landwehr de Bohême et les dépôts de l'infanterie de ligne constituent 
les garnisons de Prague, Königgrätz (Hradec Králové), Josefstadt et Thieresienstadt. [8]

Selon les  ordres de l'archiduc Charles du 26 mars  [9],  des bataillons de  Landwehr 
doivent aussi être disposés pour le 7 avril dans le prolongement des troupes du GM Richter, à 
la frontière ouest de la Haute-Autriche et dans la région de Salzburg. 

Sous  le  commandement  du  GM  Rudolf  von  Sinzendorf, quatre  bataillons  de 
Landwehr du Mühlviertel (1., 2., 3. et 4. Mühlviertler) sont placés près de Neufelden afin de 
garder la frontière du Dreisesselberg jusqu'au Danube. 

Sous le commandement de l'Oberst Hermann Neßlinger von Schelgengraben, quatre 
bataillons de  Landwehr (1. Innvierteler, 3. et 4. Hausruckvierteler, 4. Traunvierteler) sont 
désignés pour surveiller la frontière  à Münzkirchen, près de Schärding. Par la suite, les huit 
bataillons de Sinzendorf et Neßlinger participeront au blocus d'Oberhaus, près de Passau.

Sous le commandement de l'Oberst von Mac Dermott, six bataillons de Landwehr (1,,  
2. et 3. Traunvierteler, 1. et 2. Hausruckvierteler, 2. Innvierteler) sont destinés à l'occupation 
de Braunau et aux travaux près de Strasswalchen.

Sous le commandement du GM Ignaz von Legisfeld, six bataillons de Landwehr  (1.,  
2., 3. et  4. Salzburger,  3. Innvierteler), trois compagnies de dépôt et un escadron de réserve 
assurent la garnison de Salzburg.

Si nécessaire, la retraite des troupes sédentaires placées aux frontières de la Haute-
Autriche et de Salzburg devrait se faire en partie vers le col de Lueg, dans la vallée de l'Enns et 
vers Steyr, tandis que le gros des troupes se dirigerait vers Linz. Les troupes se rassemblant 
près de Steyr devraient se retirer par Gaming et Hainfeld, la garnison de Linz vers Budweis ou 
sur la rive nord du Danube. En cas de menace contre Linz, les formations situées près de 
Vienne devraient s'installer sur les positions préparées à Riederberg. 

À l'est, les troupes sédentaires de Moravie (Mähren) ont pour mission d'observer la 
frontière prusso-silésienne et d'assurer le service de garnison dans leur région.

Enfin, les troupes de l'armée insurrectionnelle hongroise doivent occuper les passages 
des Carpates et les têtes de pont à préparer sur la March, ainsi que participer à la défense de  
Vienne pour les éléments rassemblés à Ödenburg (Sopron) et sur la Leitha. [10]

[7] Moritz Edlen von Angeli – Erzherzog Carl von Österreich als Feldherr und Heeresorganisator – IV. Band – p. 66.

[8] Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band : Regensburg – 1907 – p. 202-203.

[9] Ordres du généralissime du 26 mars. – K. A., H. K. R. 1809, österreichische Landwehr, III, 5.  
      (Ibidem [8] – note 1 p. 204).

[10] Ibidem [8] – p. 204-205.
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En plus des deux corps d'armée sous son commandement, Bellegarde dispose aussi 
des petits corps en cours de formation du duc Friedrich-Wilhelm von Braunschweig-Oels et du 
prince-électeur Wilhelm I. von Hessen-Kassel. [11]

Recrutement des troupes de la Landwehr en 1809. (*) [12]

Cercles Bat. Eff. Cercles Bat. Eff.

Niederösterreich (Basse-Autriche) Oberösterreich (Haute-Autriche)

Viertel unter dem Wiener Wald
Viertel ober dem Wiener Wald
Viertel unter dem Manhartsberg
Viertel ober dem Manhartsberg

6
4
4
5

4 491
3 876
3 460
3 800

Mühl-Viertel
Traun-Viertel
Hausruck-Viertel
Inn-Viertel

4
4
4
3

3 200
3 200
3 400
2 400

Total 19 15 627 Total 15 12 200

Steyermärk (Styrie) Krain-Küstenländ (Carniole et Littoral)

Grazer Kreis
Judenburger Kreis
Marburger Kreis
Brucker Kreis
Cillier Kreis

5
2
2
2
2

5 499
1 779
2 697
1 574
2 270

Laibacher Kreis
Görzer Kreis
Adelsberger Kreis
Neustädtler Kreis
Triester Landwehr

3
2
4
4
2

3 318
1 716

4 839
3 482
1 980

Total 13 13 819 Total 15 15 335

Böhmen (Bohême) Mähren-Schlesien (Moravie-Silésie)

Stadt Prag
Elbogener Kreis
Pilsener Kreis
Klattauer Kreis
Časlauer Kreis
Taborer Kreis
Saazer Kreis
Rakonitzer Kreis
Königgrätzer Kreis
Leitmeritzer Kreis
Kauřimer Kreis
Berauner Kreis
Budweiser Kreis
Bunzlauer Kreis
Prachiner Kreis
Chrudimer Kreis
Bidžower Kreis

2
3
3
3
3
2
2
2
5
5
2
2
3
6
4
4
4

1 233
2 816
2 817
2 409
2 627
2 033
1 625
2 026
4 626
5 021
2 022
2 035
2 810
5 429
3 829
3 600
3 433

Brünner Kreis
Iglauer Kreis
Hradischer Kreis
Znaymer Kreis
Prerauer Kreis
Olmützer Kreis
Troppauer Kreis
Teschener Kreis

4
2
3
2
3
5
3
2

4 302
2 152
3 346
2 030
3 194
5 132
2 815
2 180

Total 24 25 151

Kärnten (Carinthie)

Klagenfurter Kreis
Villacher Kreis

3
2

3 170
2 400

Total 5 5 570

Salzburg

Salzburger Kreis 4 4 251

Total 55 50 391 Total 4 4 251

Nombre total de bataillons (Bat.) : 150 Total des effectifs (Eff.) : 142 344

(*) Ces états de situation ne se réfèrent qu'au moment de la constitution des bataillons de la Landwehr.

[12] Mitteilungen des K. und K. Kriegsarchivs – Supplément n° 5 – 1903 – p. 87-154.

Cf. p. 6 :  Carte des provinces de l’empire d’Autriche en 1809.

                  Images de la  Landwehr autrichienne (d’après André Jouineau).

[11] K. A., F. A. 1809, Hauptarmee, III, 142 ; H. K. R. 1809, Praes. 14. (Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg  
1809. – I. Band : Regensburg – 1907 – note 2 p. 209).

       Le cabinet de Vienne a signé des traités avec le duc Friedrich-Wilhelm von Braunschweig-Oels, le 25 février 1809,  
et avec le prince-électeur Wilhelm I. von Hessen-Kassel, le 20 mars 1809. Ces deux princes, privés de leurs trônes par  
Napoléon, ont décidé de former leurs propres corps de troupes afin de lutter aux côtés des armées autrichiennes pour  
la reconquête de leurs pays et la libération de l'Allemagne du joug français.
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Marches des corps autrichiens   de la fin mars à début avril  

Après l'adoption tardive du plan de campagne par l'archiduc Charles (38 ans) et la 
publication  de  l'ordre  du  18  mars  qui  règle  les  marches  de  l'armée  principale,  les  corps 
autrichiens, partant chacun à des dates différentes, doivent néanmoins être en place entre le 7 
et le 9 avril pour lancer l'offensive aux frontières de la Bavière. [13]

A – Les huit corps d'armée sous les ordres de l'archiduc Charles.
Sur les  six  corps d'armée qui  composent  ce  groupe,  quatre  d'entre  eux partent  de 

Bohême  en  suivant  deux  itinéraires  parallèles,  traversent  le  Danube  à  Linz  et  se  dirigent 
ensuite  vers  l'Inn  par  quatre  routes  différentes.  Les  deux  autres  corps  d'armée  sont  déjà 
rassemblés en Haute-Autriche. Tous terminent leurs marches dans les villages qui bordent la 
rive droite de l'Inn, dont le cours marque la frontière sud-est de la Bavière. 
-  Le  III.  AC  du  FML  Friedrich-Franz-Xaver  von  Hohenzollern-Hechingen  (52  ans)  quitte 
Prague (Praha) le 20 mars et atteint Obernberg le 8 avril.  (20 jours de marche, 5 jours de 
repos, moyenne de 15 km par jour).
- Le IV. AC du FML Franz-Seraphicus von Orsini-Rosenberg (48 ans) part de Pisek le 26 mars 
et rejoint Schärding le 8 avril. (14 jours de marche, 3 jours de repos, moyenne de 15 km par 
jour).  La brigade du GM  Peter Vécsey de Hernádvécse  (41 ans), faisant partie du II. AC, est 
détachée au IV. AC. Partant le 24 mars de Kladrau (Kladruby) et Taus (Domažlice), près de 
Pilsen (Plzeň), elle parvient le 7 avril à Schärding.
- Le I. RC du GdK Johann-Joseph von Liechtenstein (49 ans) quitte Iglau (Jihlava) le 20 mars 
et atteint Schärding et Taufkirchen le 8 avril. (20 jours de marche, 8 jours de repos, moyenne 
de 12 km par jour).
- Le V. Armee-Corps de l'archiduc Louis (FML Erzherzog Ludwig-Josef-Anton) (25 ans) quitte 
Budweis (Budějovice) le 20 mars et s'installe à Sankt Peter et Braunau le 9 avril. (21 jours de  
marche, 11 jours de repos, moyenne de 9 km par jour).
- Le VI. AC du  FML Johann-Karl von Hiller (61 ans) part de Wels le 31 mars et s'installe à  
Sankt  Peter,  Ranshofen et  Braunau le  8  avril.  Le  9  avril,  son avant-garde se  positionne à 
Simbach, en face de Braunau, sur la rive opposée de l'Inn.
-  Le  II.  RC  du  FML  Michael  von  Kienmayer  (54  ans)  part  d'Enns  le  20  mars  et  atteint 
Kremsmünster où le corps d'armée reste jusqu'au 30 mars et en repart pour rejoindre le V. et 
VI. AC à Sankt Peter, Ranshofen et Braunau le 8 avril. Le 9 avril, son avant-garde se positionne 
aussi à Simbach, en face de Braunau, sur la rive opposée de l'Inn.

B – Les deux corps d'armée sous les ordres du GdK   Bellegarde  .
Les deux corps d'armée, qui composent ce groupe et qui sont rassemblés dans le nord 

de la Bohême, ne se mettent en mouvement que début avril car ils ont de moindres distances à 
parcourir que ceux qui se rendent en Haute-Autriche. Ils terminent leur marche à proximité de 
la frontière nord-est de la Bavière, prêts à franchir les monts de la forêt du Haut-Palatinat.
- Le I. AC du GdK Heinrich-Joseph-Johannes von Bellegarde (53 ans) quitte Saaz (Žatec) le 5 
avril et arrive à Plan (Planá) le 8.
-  Le  II.  AC  du  FZM  Johann-Nepomuk-Karl-Joseph  Kolowrat-Krakowsky  (61  ans)  part  de 
Pilsen le  8  avril  et  atteint  Pfraumberg  (Přimda)  le  9.  La  brigade  du  GM  Heinrich  von 
Rottermund, faisant partie du I. RC, est détachée au II. AC. Partant le 25 mars de Tschechtitz  
(Čechtice)  et  Zbrazlawitz  (Zbraslavice),  près  d'Iglau,  elle  parvient  le  30  mars  à  Pilsen  où 
cantonne le II. AC avec lequel elle fait route le 8 et le 9 avril jusqu'à Pfraumberg.

[13] Cf. p. 8 et 9 : Tableaux I. et II. de marche de l'armée principale autrichienne du 20 mars au 9 avril 1809. – K. A.,  
F. A. 1809, Hauptarmee, II, 12 ; III, 109 ; 3. Armeekorps, III, 23½, 44½ ; 5. Armeekorps, III, 7, 12 ; 1. Reservekorps,  
III, 3. (Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band : Regensburg – 1907 – Anhang XVI. p. 666 a).
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Collecte de renseignements par les Autrichiens début avril

Début avril, les différents rapports sur l'armée ennemie en Allemagne permettent au 
quartier général autrichien de se faire une idée approximative des marches des troupes, de la  
création  de  dépôts  ou  de  magasins  et  des  effectifs.  [14] Même  s'ils  n'arrivent  pas  aussi 
rapidement et aussi détaillés qu'il serait souhaitable  [15],  ils indiquent que Napoléon entend 
rassembler la plus grande partie de ses forces dans la vallée du Danube. Il est certain que les  
premiers  messages  alarmants  sur  le  mouvement  des  colonnes  de  marche  françaises,  de 
Strasbourg vers Augsburg, n'ont fait que renforcer la conviction de l'archiduc Charles quant 
aux capacités indubitables de Napoléon à mettre rapidement une armée sur pied.

Données sur les troupes de l'armée française en Allemagne collectées par
l'état-major autrichien de fin mars jusqu'à l'ouverture des hostilités. (*) [14] 

Corps - Divisions - Brigades Troupes Infanterie Cavalerie

Corps Oudinot Voltigeurs et Grenadiers
9e Hussards, 7e et 20e Chasseurs

11 600
2 240

Division Espagne 3e, 4e, 6e, 7e et 8e Cuirassiers --        3 300

A
r
m
é
e

d
u

R
h
i
n

Division Morand 13e Léger + 17e, 30e, 61e et 65e de Ligne 12 000 --

Division Friant 15e Léger 
33e, 48e, 108e et 111e de Ligne
1er Chasseurs à Cheval

10200

960

Division Gudin 7e Léger + 12e, 21e, 25e et 85e de Ligne 12 000 --

Brigade de cavalerie Beaupré 2e, 11e et 12e Chasseurs à Cheval ? ?

Brigade de cavalerie Pajol 3e, ? et 11e Chasseurs à Cheval
5e et 7e Hussards

-- 2 500

Division Dupas 5e Léger et 19e de Ligne 4 235 --

Division Gratien (Hollandais) ? 7 585

Division Saint-Sulpice 1er, 5e, 10e et 11e Cuirassiers -- 2 600

? 1er et 2e Carabiniers
2e, 9e et 12e Cuirassiers

? ?

Division Saint-Hilaire 10e Léger + 3e, 22e, 57e et 72e de Ligne 9 500 --

? 8e Hussards
105e de Ligne ?

485

En

r
o
u
t
e

Division Carra Saint-Cyr 24e Léger + 4e et 46e de Ligne

10 000 à 11 000Division Legrand Tirailleurs Corses, Tirailleurs du Pô
26e Léger, 18e de Ligne

Division Boudet ?
13 920 2 400

Division Molitor ?

(*) En outre, la structure de l'armée bavaroise était connue en détail.

[14] K. A., F. A. 1809, Hauptarmee, II, 8 ; III, 17. (Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band :  
Regensburg – 1907 – Anhang XX. p. 678).

[15] Les messages importants en provenance de Pilsen, où se trouve le commandement du II. AC du FZM Kolowrat,  
n'arrivent à l'archiduc Charles à Vienne que cinq à six jours après leur envoi. – K. A., F. A. 1809, Hauptarmee. III, 95,  
131. (Ibidem [14] – 1907 – note 1 p. 205).
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Entre le 1er  et le 10 avril, jour de l'invasion du territoire de la Bavière par les troupes 
autrichiennes, le  Generalissimus reçoit des renseignements sur les mouvements du corps du 
Mal  Davout. Malgré le cordon des avant-postes de cavalerie légère française qui s'étend le long 
de la frontière occidentale de la Bohême, jusqu'à Waldmünchen au sud, il semble que le gros 
des forces du duc d'Auerstadt se dirige vers Donauwörth en passant par Nuremberg, et qu'une 
petite partie se positionne près de Würzburg, où se rassemblent les contingents de la division 
allemande, dite des Princes confédérés, commandée par le GD Marie-François Rouyer.

L'archiduc Charles sait aussi que le gros des troupes bavaroises, commandées par le 
Mal Lefebvre,  est  sur l'Isar,  de Landshut à  Munich,  avec leurs avant-postes sur l'Inn entre 
Ötting, Mühldorf et Rosenheim. La division sous les ordres du GL Wrede, dont l'effectif est 
évalué à 5 ou 6 000 hommes, doit se trouver à Straubing, avec son avant-garde à Vilshofen et 
un détachement à Cham. Le GL Deroy a établi son quartier général à Freising et sa division 
occupe la ligne Moosburg - Erding - Neumarkt an der Rott.  Le quartier général du prince 
héritier Louis, qui se tenait à Haag, a été déplacé à Anzing et sa division couvre les routes de 
Salzburg et de Braunau. Il a de faibles avant-postes de cavalerie le long de la rive gauche de 
l'Inn, de Rosenheim à Schärding. D'après les observations effectuées devant le front de l'armée 
autrichienne qui se rassemble sur l'Inn, le franchissement de cette rivière et de la frontière 
bavaroise entre Passau et Braunau se ferait certainement sans contre-attaque de l'ennemi. 

Selon des renseignements concordants,  les  troupes de Bade,  de Wurtemberg et  de 
Hesse-Darmstadt sont sur le Lech, ainsi que les divisions Oudinot, Legrand, Carra Saint-Cyr, 
Molitor et  Boudet qui continuent à recevoir de nombreux renforts de conscrits.  De faibles  
détachements se seraient avancés vers Ingolstadt, Pfaffenhofen et Dachau.

Un rapport de Pilsen évalue l'effectif de l'ennemi à 130 000 hommes dans la vallée du 
Danube, en comptant le corps bavarois. [16]

[16] Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band : Regensburg – 1907 – p. 206-207.

Carte de la région de Würzburg (1797)
- Arcanum Maps -
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Plan d'opérations de Charles avant l'ouverture des hostilités
du 27 mars au 9 avril

Lundi 27 mars

Le 27 mars, l'archiduc Charles communique ses instructions pour la phase initiale de 
l'offensive  des  armées  autrichiennes  dans  un  document  intitulé  'Disposition  générale  des 
armées en campagne' (Allgemeinen Disposition der vörruckenden Armeen). [17] 

Le  GdK  Heinrich-Joseph-Johannes  von 
Bellegarde a ordre de rassembler les I. et II. AC, qui sont 
sous son commandement, sur la frontière nord-ouest de 
la Bohême le 8 avril, la franchir le 10, soit douze heures 
après la remise de la déclaration de guerre, et attaquer 
avec célérité et énergie le corps ennemi le plus proche. 
L'objectif  de  ces  mouvements  initiaux  est  de  faire 
diversion pour soutenir les opérations des six corps de la 
Hauptarmee dans la vallée du Danube. En cas de succès 
des premières opérations,  Bellegarde devrait  agir  selon 
les circonstances, mais en ayant toujours soin d'organiser 
ses  mouvements  ultérieurs  de  manière  à  ne  pas  rester 
éloigné trop longtemps du Danube et à pouvoir rejoindre 
en  quelques  marches  l'armée autrichienne commandée 
par l'archiduc Charles. Si une retraite devenait inévitable, 
il  faudrait  l'effectuer  sur  Budweis  pour  défendre  la 
Bohême  et  s'y  maintenir  jusqu'à  l'arrivée  de  l'armée 
principale ou de renforts suffisants. Dans le pire des cas, 
Bellegarde devrait passer sur la rive droite de la Moldau 
(Vltava),  où  il  faudrait  alors  tenir  fermement  pour 
pouvoir attendre les décisions du Generalissimus.

Le 27 mars, Charles adresse aussi un courrier à Bellegarde pour l'exhorter à agir avec 
sagesse,  tout en faisant preuve d'une 'prompte résolution'  et  en frappant l'ennemi par des 
'entreprises hardies'. [18] 

GdK Heinrich-Joseph-Johannes
von Bellegarde

(Cdt les I. et II. Armeecorps)
- G. W. Hüllmann -

[17]  K. A., F. A. 1809, Hauptarmee, III, 133, 134, 136. (Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I.  
Band : Regensburg – 1907 – p. 208-209).

[18] Charles à Bellegarde – Vienne, 27 mars 1809. – K. A., F. A. 1809, Hauptarmee, III, 136. (Ibidem [17] – p. 209).

Lettre de l'archiduc Charles au GdK v. Bellegarde [18]

Vienne, 27 mars 1809.

Autant je suis convaincu que vous agirez avec la sagesse nécessaire pour établir d'emblée une orientation  
favorable à la fortune de nos armes, autant j'attire votre attention sur le fait que le caractère de cette guerre ne  
permet absolument pas une défense craintive, et que, peut-être plus que jamais, nous avons besoin d'une action  
rapide et décisive et d'une prompte résolution pour déjouer par des entreprises hardies les desseins de l'ennemi,  
devancer ses projets et gagner à nous l'opinion publique de toute l'Allemagne septentrionale, ce qui seul peut nous  
faire compter sur un grand attachement et sur un puissant renfort des peuples tentés par la révolte. De mon côté,  
je n'épargnerai aucun sacrifice pour rendre les premiers événements aussi décisifs que possible pour nous, et je me  
promets de votre part le concours le plus énergique.

Il n'y a pas ici de juste milieu, au sens le plus strict, entre la victoire et la ruine, et je considérerais comme  
un très grand malheur que nous soyons réduits, dès le début, à une défense à l'intérieur de nos frontières. 
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Dans ce même document du 27 mars, l'archiduc Charles prévoit que les six corps de la 
Hauptarmee, qui sont sous ses ordres directs, doivent se rapprocher de la ligne Schärding - 
Obernberg -  Braunau le 8 avril  et  franchir l'Inn le 10 pour entrer en contact avec l'armée 
ennemie et la battre. Dans son  objectif de progression de l'armée, le  Generalissimus  prévoit 
qu'elle soit rassemblée le 17 avril dans la région de Moosburg - Weihmichl - Hohenthann - 
Essenbach - Altdorf, c'est à dire près de Landshut, sur la rive gauche de l'Isar. Pour parcourir 
cette distance d'environ 80 km entre l'Inn et cette zone, il faudrait que la marche quotidienne 
des troupes soit de 11 à 12 km. 

Au reste, des bataillons de Landwehr ont pour mission de sécuriser la frontière de la 
Haute-Autriche qui suit la ligne de la Salzach et de l'Inn en aval de Burghausen et d'assurer le  
blocus d'Oberhaus, près de Passau. [19] 

Jeudi 6 avril

Le 6 avril, en application des dispositions édictées par l'archiduc Charles le 1er avril, le 
trafic  avec  la  Bavière  est  complètement  interrompu  et  les  avant-postes  des  avant-gardes 
prennent position, du nord au sud, le long de l'Inn et de la Salzach dont les cours délimitent la 
frontière austro-bavaroise.  

La brigade de quatre bataillons de  Landwehr du GM Sinzendorf  assure les  avant-
postes à la frontière du Mühlviertel, du Dreisesselberg jusqu'à Passau, au nord du Danube. Le 
détachement du GM Adrian-Josef Reinwald von Waldegg, faisant partie du IV. AC Rosenberg, 
se tient à Wernstein, au bord de l'Inn et à 7 km au sud de Passau. Il est destiné à assurer le  
siège de la place forte d'Oberhaus. Dans le  prolongement,  l'avant-garde du IV.  CA étend ses 
avant-postes jusqu'à Mitterding, celle du III. CA Hohenzollern jusqu'à Reichersberg, celle du 
V. CA archiduc Louis jusqu'à Ach, sur la Salzach, et celle du VI. CA Hiller jusqu'à Tittmoning.  
Ensuite, les avant-postes de la division Jellačić prennent la relève jusqu'à Salzburg.

Placés  le  long  de  la  frontière  depuis  le  23  mars,  certains  bataillons  ont 
particulièrement surveillé les ponts sur l'Inn à Schärding et à Braunau. Le  Generalissimus 
avait  donné  l'ordre  aux  commandants  des  avant-gardes  d'en  empêcher  la  destruction  par 
l'ennemi, si nécessaire par la force, même avant l'ouverture des hostilités. Seule exception : le 5 
avril, le pont de Burghausen sur la Salzach a pu être en partie démoli depuis la rive bavaroise. 
[20] 

Le  6  avril, la  division  du FML  Franz  Jellačić  de  Bužim,  qui  est  rassemblée  à 
Tittmoning, est détachée du VI. AC et reçoit pour mission de se diriger sur Salzburg, de couvrir 
la ville pendant l'avancée de l'armée et d'y soutenir l'exécution des travaux de fortification. Si  
les circonstances le permettent, Jellačić pourrait faire avancer des troupes vers Reichenhall,  
sur la route d'Innsbruck. Il aura sous son commandement les forces de défense de la Haute-
Autriche disposées à  Salzburg,  soit  quatre  bataillons de  Landwehr de  Salzburg et  trois  de 
Haute-Autriche. En outre, un détachement doit pousser une reconnaissance vers Munich.

Ce même jour, l'archiduc Charles quitte Vienne pour rejoindre son quartier général à 
Ried im Innkreis, ainsi que les six corps d'armée qui sont rassemblés en Haute-Autriche et 
dont  il  s'est  réservé  le  commandement  direct.  Il  publie  ce  jour-là  une  proclamation 
enthousiaste qui annonce à l'armée autrichienne l'arrivée de leur général en chef et l'ouverture  
imminente des hostilités. Le Generalissimus explique à ses 'compagnons d'armes' la nécessité 
impérieuse de cette nouvelle guerre 'contre l'ambition insatiable d'un conquérant étranger', il 
fait appel aux vertus de combat, au 'sens de l'honneur national' et cherche à instiller l'espoir de 
la victoire et de la gloire dans le cœur de ses soldats. [21] 

[19] Cf. note [9] p. 4.

[20]  K. A., F. A. 1809,  6. Armeekorps, IV, 159. ((Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band :  
Regensburg – 1907 – p. 215-216).

[21] Proclamation à l'armée du Generalissimus, le 6 avril 1809. (Ibidem [20] – Anhang XXI. p. 679-680).
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En  outre,  les  imprimeries  autrichiennes  s'affairent  à  produire  deux  autres 
proclamations, l'une adressée aux troupes bavaroises [22] et l'autre à la nation allemande [23], 
qui  seront  distribuées  à  des  milliers  d'exemplaires  par  l'armée au fur  et  à  mesure  de  son 
avancée en Bavière, afin d'inciter à la rebellion contre Napoléon.

V  endredi 7 avril  

Le 7 avril, ayant souffert du froid pendant son voyage, Charles arrive à Ried où 'tout 
est rempli de neige'. [24] Il se rend à son grand quartier général qui est organisé comme suit. [25] 

- 1ère Section - Chancellerie du Généralissimus : FML Philipp-Ferdinand-Wilhelm von Grünne.
- 2e Section - Chef de l'état-major général : GM Johann von Prochaska-Coronini.
- 3e Section - Service intérieur de l'armée : Oberst Maximilian-Alexander von Wimpffen. 
- 4e Section - Commissariat, caisses, vivres : FML Josef von Stipsicz.
- Directeur général de l'artillerie : FML Erzherzog Maximilian-Joseph-Johann-Ambrosius-Karl
                                                              von Österreich-Este.
- Directeur général du génie : GM Philipp de Lopez.
- Directeur du service des pionniers : GM Josef Schwäger von Hohenbruck.

S  amedi 8 avril  

Le 8 avril,  à 8 heures du matin, les commandants 
des corps d'armée et le FML Jellačić, ainsi que leurs chefs 
d'état-major,  se  retrouvent  au  grand  quartier  général  de 
l'archiduc  Charles  à  Ried,  où  les  ordres  définitifs  pour 
l'exécution de l'offensive leur sont lus et remis sous forme 
écrite de sept pages avec un supplément de deux pages. [26] 

Dans ses instructions, Charles règle notamment l'ordre de 
passage de l'armée le 10 avril sur les ponts de Schärding et 
de  Braunau  et  sur  le  pont  de  bateaux  à  Gimpling,  à 
proximité  de  Mühlheim,  pour  le  franchissement  de  l'Inn 
qui délimite la frontière austro-bavaroise. [27] 

L'état-major  de  l'armée,  dirigé  par  le  GM 
Prochaska-Coronini,  fournit  aussi  une  série  de  directives 
qui précisent les routes à emprunter, l'ordre de marche au 
sein  des  colonnes,  les  dispositions  logistiques  et  les 
affectations  d'artillerie.  Ainsi,  le  directeur  général  de 
l'artillerie  de  campagne,  le  FML  archiduc  Maximilien-
Joseph, fixe la répartition de l'artillerie au sein de chacun 
des  corps  d'armée  pendant  le  franchissement  des  ponts. 
L'avant-garde  doit  disposer  d'une  batterie  de  cavalerie 
(Kavallerie-Batterie : 4 x 6-£ + 2 obusiers x 7-£) et d'une  demi-batterie de trois livres, chaque 
brigade doit posséder une batterie (Brigade-Batterie : 8 x 6-£), deux batteries de position de 
six livres (Positions-Batterie : 4 x 6-£ + 2 obusiers x 7-£) doivent suivre la brigade de tête de la 
colonne. La cavalerie doit être accompagnée par la deuxième batterie de cavalerie et les autres 
batteries de la réserve doivent être à la queue de la colonne de troupes.

GM Johann v. Prochaska-Coronini
(Chef de l'état-major général)

- Franz Schier (1810) -

[22]  Appel de l'archiduc Charles à l'armée bavaroise, le 10 avril 1809. (Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje –  
Krieg 1809. – I. Band : Regensburg – 1907 – Anhang XXV. p. 683).

[23] Proclamation de l'archiduc Charles à la nation allemande. (Ibidem [22] – Anhang XXVI. p. 684).

[24] Charles au duc Albert von Sachsen-Teschen – Ried, 8 avril 1809. / Archiv Erzherzog Friedric, Wien. (Oscar  
Criste – Erzherzog Carl von Österreich – III. Band : 1809-1847 – 1912 – Anhang II/1 p. 475).

[25] Karl von Stutterheim – La guerre de l'an 1809 entre l'Autriche et la France – Tome I – 1811 – p. XLVIII.

[26] Eugen Binder von Krieglstein – Regensburg 1809 – 1902 – p. 101. 

[27] Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band : Regensburg – 1907 – p. 218-220.
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Persuadé  que  l'armée  autrichienne  ne 
rencontrerait pas de résistance dans les premiers jours, 
le  Generalissimus prescrit  aussi  dans ses  instructions 
du 8 avril des dispositions qui règlent les mouvements 
de marche du 10, 11 et 12 avril. À cette date, les III., IV., 
V. AC et le I. RC devraient se trouver échelonnés sur la 
ligne  Eggenfelden  -  Pfarrkirchen,  avec  le  VI.  AC  en 
arrière à Wurmannsquick et le II. RC à Ober-Türken. Il 
est  prévu  que  les  avant-gardes  atteignent  Eichendorf 
pour la brigade Vécsey, Malgersdorf pour celle du IV. 
AC, Taufkirchen pour le II. AC, Hochholding pour le V. 
AC et Neumarkt an der Rott pour le VI. AC. 

Le  8  avril,  à  six  heures  du  matin,  le  Kaiser 
Franz  quitte  Vienne,  laissant  la  gouvernance  de  la 
capitale à l'archiduc Rainer (Erzherzog Rainer-Joseph-
Johann-Michael von Habsburg-Lothringen). Disposé à 
suivre de près les opérations de l'armée, l'empereur se 
rend d'abord à Haag, via Kemmelbach et Enns, et arrive 
à Altheim le 10 avril. [28] 

Ce  jour-là,  paraît  une  proclamation  de 
l'empereur  d'Autriche à  ses  peuples  dans  laquelle  il 
justifie  l'entrée  en  guerre  contre  la  France  par  les 
atteintes  continuelles  et  inacceptables  de  Napoléon 
contre l'indépendance de la monarchie autrichienne. [29] 

Ce même jour, l'archiduc Charles transfère son 
grand quartier général  à Altheim. Il  envoie un de ses 
aides de camp, le Major Johann Wratislaw, porter une 
lettre  au  roi  de  Bavière,  Maximilien  Ier,  pour  lui 
annoncer l'entrée de l'armée autrichienne en Bavière et 
l'assurance  que  ses  troupes  s'abstiendront  de  toute 
hostilité envers l'armée royale bavaroise jusqu'à ce que 
le roi  ait  fait  connaître ses intentions. [30] L'émissaire 
arrive à  Munich le  lendemain à  8 heures du soir.  La 
réponse du roi ne sera autre qu'un accusé de réception 
envoyé  par  son  ministre  Maximilian-Karl-Josef-Franz 
von Montgelas.   

Le 8 avril, les troupes autrichiennes exécutent 
leurs  mouvements  de  concentration  aux  points  de 
passage  pour  franchir  l'Inn,  à  savoir  les  ponts  de 
Schärding et de Braunau, ainsi que le pont de bateaux 
construit près de Mühlheim. 

Archiduc Rainer-Joseph-Johann-
Michael von Habsburg-Lothringen

- auteur inconnu -

Kaiser Franz I. 
(Empereur d'Autriche)

- Ferdinand-Georg Waldmuller -

[28]  K. A.,  F.  A.  1809, Hauptarmee, IV, 252.  (Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I.  Band :  
Regensburg – 1907 – p. 222).

[88] Johann-Baptist Skall – Feldzugreise des Kaisers Franz I. von österreich im Jahre 1809 – 1907 – p. 200-201.

[29] Proclamation du Kaiser Franz à ses peuples, le 8 avril 1809. (Ibidem [28] – Anhang XXIV. p. 681-682).

[30] Archiduc Charles à Maximilien Ier – Altheim, 8 avril 1809. – K. A., F. A., X, ad 78. (Moriz Edlen von Angeli –  
Erzherzog Carl von Österreich als Feldherr und Heeresorganisator – IV. Band – p. 46).
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Positions des corps de la Hauptarmee le 9 avril

Le 9 avril, bien que la majorité des troupes soit exténuée par les marches sous la pluie  
mêlée de neige depuis  la  Bohême,  les  six  corps d'armée sous le  commandement direct  de 
l'archiduc Charles  (129 900 hommes)  sont  concentrés  le  long de  l'Inn,  prêts  à  franchir  la 
frontière austro-bavaroise.
- La brigade Vécsey est à proximité de Schärding.
- Le IV. CA se rassemble à Schärding, sur les deux rives de la Pram.
- Le I. RC se place entre Suben, Etzelsdorf et Allerding, sur la rive gauche de la Pram.
- Le III. AC se tient entre Reichersberg, Mitterding, Andiesenhofen et Münsteuer, sur la rive 
gauche de l'Antiesen.
- Le V. AC vient entre Obernberg, Sankt Georgen, Mörschwang et Pfaffing.
- Le VI. AC et le II. RC sont réunis autour de Braunau. 
– La division Jellačić, détachée du VI. AC, est à Salzburg.

Commandant des troupes cantonnées à Münzkirchen [31], l'Oberst Hermann Neßlinger 
von Schelgengraben a pour mission de s'emparer d'Innstadt, sur la rive droite de l'Inn en face 
de Passau, avec un détachement comprenant deux bataillons et demi de  Landwehr et deux 
compagnies  du  IR Nr.  40 (vacant  Josef  Mittrowski).  Commandant  des  troupes  postées  à 
Neufelden, le GM Rudolf von Sinzendorf [31] doit se charger de la destruction de la forteresse 
d'Oberhaus, avec quatre bataillons de Landwehr du Mühlviertel et deux compagnies du IR Nr. 

40 et deux pièces de canon de 6-£. En outre, le 
GM Joseph von Richter  [31], qui dispose de dix 
bataillons  de  Landwehr et  de  divers 
détachements,  devrait se diriger de la forêt de 
Bohême sur Passau pour participer au siège. Le 
FML  Josef  von  Dedovich  doit  assurer  la 
direction de l'attaque sur Oberhaus, mais c'est 
avec  un  peu  de  retard  qu'un  petit  parc 
d'artillerie pour le siège sera mis en place.  [32] 

Les troupes de ligne devaient être réaffectées à 
l'armée  immédiatement  après  la  chute  de  la 
place forte qui était supposée advenir dans un 
délai très court.

En  exécution  des  instructions  du  27 
mars  de  l'archiduc  Charles [33] pour  la  phase 
initiale de l'offensive, le GdK Bellegarde a mis en 
marche les deux corps qui lui sont subordonnés. 
Le 5 avril, le I. AC, sous ses ordres directs, quitte 
ses cantonnements à Saaz et atteint Plan le 8, 
après avoir fait trois étapes. Le 7 avril, le II. AC, 
commandé par le  FZM Johann-Nepomuk-Karl-
Joseph Kolowrat-Krakowsky, quitte à  son tour 
ses  cantonnements  à  Pilsen  et  arrive  à 
Pfraumberg le 9, après une étape à Haid. [34] 

FZM Johann-Nepomuk-Karl-Joseph
Kolowrat-Krakowsky

(Commandant le II. Armeecorps)
- auteur inconnu -

[31] Composition des troupes de Neßlinger, Sinzendorf et Richter : Cf. notes [8] et [9] p. 4 .

[32]  K.  A.,  F.  A.  1809,  Hauptarmee,  III,  119.  (Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje  – Krieg 1809.  – I.  Band :  
Regensburg – 1907 – p. 219).

[33] Cf. note [17] p. 12.

[34] Cf. p. 8 : Tableau I. de marche de l'armée principale autrichienne du 20 mars au 9 avril 1809.
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Le 9 avril, les deux corps d'armée sous Bellegarde (52 900 hommes) ont terminé leurs 
mouvements de concentration. Ils sont formés et rassemblés à proximité de la frontière nord-
ouest de la Bavière, prêts à lancer l'offensive dans le nord du Haut-Palatinat. 
- Le quartier général de Bellegarde est à Plan.
- Le I. AC est rassemblé à Kotten (Zadní Chodove) et Tachau (Tachov).
- L'avant-garde du I. AC [35], commandée par le FML Johann-Karl-Peter-Ferdinand Hennequin 
von Fresnel, s'est avancée à Kotten et à Frauenreith (Zvobodka), à 8 km de la frontière.
- Le quartier général de Kolowrat est à Pfraumberg, avec la division du FML Franz Weber von 
Treuenfels.
- Le II. AC est réuni à Sankt Katharina (Svatá Kateřina), à 5 km à l'ouest de Pfraumberg.
- L'avant-garde du II. AC [36], commandée par le FML  Johann-Joseph-Cajetan-Nikolaus von 
Klenau, s'est avancée à Roßhaupt et à Eisendorf (Železná), à 1 ou 2 km de la frontière.

Ce même jour, à 5 heures de l'après-midi, Bellegarde envoie au GB Pajol, commandant 
des  avant-postes  français  à  Tirschenreuth,  un  courrier  portant  la  notification  de  l'entrée 
imminente des troupes autrichiennes en Bavière, dans le Haut-Palatinat. Un deuxième avis à 
l'ennemi de la  part  de Kolowrat,  commandant le  II.  AC,  est  remis à  un officier  français  à  
Moosbach.  D'après les derniers rapports, les troupes françaises, qui se trouvaient jusqu'alors 
autour de Bayreuth, doivent s'être déplacées dans la région du Haut-Palatinat la plus proche 
des lieux de rassemblements des deux corps autrichiens.

Ce jour-là, Bellegarde donne aussi ses instructions pour l'offensive du 10 avril et les 
prévisions de progression en direction du sud-ouest des deux corps d'armée jusqu'au 12 avril. 
-  Le 10 avril,  le I.  AC devrait marcher en deux colonnes. Celle du nord s'avance de Plan à 
Tirschenreuth, via Mähring, avec son avant-garde à Beidl, pendant que celle du sud s'avance de 
Tachau à Bärnau, avec son avant-garde à Plößberg. Un détachement est destiné à rejoindre 
Mitterteich, via Ottengrün, pour couvrir le flanc droit, tandis qu'un autre doit établir la liaison 
avec le II. AC par Schönwald, Rosenthal et Spielberg. Le II. AC devrait se rendre de Sankt 
Katharina et Eisendorf à Ödbraunetsreith, avec son avant-garde à Wittschau qui enverrait des  
patrouilles jusqu'à Luhe et Pfreimd.
- Le 11 avril, le I. AC devrait atteindre Neustadt an der Waldnaab et le II. AC Wernberg, avec 
son avant-garde à Hirschau et Nabburg.
- Le 12 avril, les deux corps devraient être réunis autour de Wernberg. [37] 

De  Wernberg,  les  troupes  autrichiennes  pourraient  se  diriger  vers  Nuremberg, 
Neumarkt in der Oberpfalz ou Ratisbonne.

Le 9 avril, l'archiduc Charles transfère son grand quartier général à Braunau. Au soir,  
les mouvements de déploiements de l'armée autrichienne sont achevés.  À la frontière nord-
ouest de la Bavière, dans le Haut-Palatinat, les deux corps sous les ordres de Bellegarde ont 
atteint  leurs  points  de  rassemblement  à  partir  desquels  ils  doivent  lancer  l'offensive.  À la 
frontière sud-est de la Bavière, les six corps sous les ordres de l'archiduc Charles, se tiennent le 
long de l'Inn, prêts à franchir cette rivière au petit  matin du 10 avril  pour pénétrer sur le  
territoire de la Bavière. 

[35]  Brigade Oberst Hardegg :  1., 2. et 4. Feld-Jäger-Bataillon (3 bat.), Uhlans Schwarzenberg Nr. 2 (4 esc.),  
Brigade-Batterie (6 x 6-£ + 1 obusier x 7-£ *) / Brigade Wintzingerode : 3. Feld-Jäger-Bat. (1 bat.), IR Erzherzog  
Johann Nr. 35 (3 bat.), Hussards Blankenstein Nr. 6 (2 esc.), Brigade-Batterie (6 x 6-£ + 1 obusier x 7-£ *).

[36]  Avant-garde  Klenau  :  7.  Feld-Jäger-Bataillon (1  bat.), IR Nr.  25 -  vacant  Zedtwitz  -  (3  bat.),  Uhlans  
Merveldt Nr. 1 (3 esc.), Dragons Riesch Nr. 6 (6 esc.), Kavallerie-Batterie (4 x 6-£ + 2 obusiers x 7-£) / Brigade 
Crenneville : 8. Feld-Jäger-Bataillon (1 bat.), 2. Bataillon Legion Erzherzog Karl (1 bat.), Uhlans Merveldt Nr. 1  
(4¾), Kavallerie-Batterie (4 x 6-£ + 2 obusiers x 7-£). 

(Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band : Regensburg – 1907 – Anhang XXVII. p. 685-687 +  
* note 2 p. 685).
(Moriz Edlen von Angeli – Erzherzog Carl v. Österreich als Feldherr und Heeresorganisator – IV. Band – p. 66-67).

[37]  K. A., F. A. 1809, Hauptarmee, IV, 69, 70. (Eberhard Mayerhoffer von Vedropolje – Krieg 1809. – I. Band :  
Regensburg – 1907 – note 1 p. 252).



18

Objectifs stratégiques de Napoléon

De janvier à mars 1809, pour être en mesure de répondre à une éventuelle attaque de  
l'Autriche,  Napoléon est  parvenu à recréer hâtivement de toutes pièces une armée  ad hoc, 
partiellement improvisée autour du noyau constitué par l'Armée du Rhin, commandée par le 
Mal Davout,  dont  les  régiments  composés  d'excellentes  troupes,  auparavant  disséminés  en 
Allemagne du nord, sont alors regroupés en Franconie, au nord de la Bavière. 

Dans  l'attente  du  déclenchement  des  hostilités  par 
l'Autriche, Napoléon a fixé ses objectifs stratégiques selon sa 
conception  habituelle  qui  consiste  à  s'attaquer  aux  forces 
principales de l'ennemi en négligeant les théâtres d'opérations 
secondaires. 

La  priorité  est  donc  de  consacrer  l'essentiel  des 
efforts  sur  le  théâtre  stratégique  principal  de  l'Allemagne 
contre  l'armée  autrichienne  commandée  par  l'archiduc 
Charles  qui  est  aussi  le  chef  suprême  de  toutes  les  forces 
militaires de l'Autriche. Considérant le nord de la péninsule 
italienne comme théâtre d'opérations secondaire, Napoléon a 
confié à Eugène Napoléon, son fils adoptif, le commandement 
de l'Armée d'Italie pour contenir l'armée autrichienne sous les 
ordres de l'archiduc Jean. L'Armée de Dalmatie, sous le GD 
Viesse de Marmont, doit se joindre aux troupes du vice-roi 
d'Italie. De même, l'armée polonaise, commandée par le GD 
Poniatowski, a pour mission de tenir tête en Galicie à l'armée 
autrichienne sous les ordres de l'archiduc Ferdinand.  [*] Au 
reste, il estime qu'il faut négliger les insurrections au Tyrol car 
il ne veut pas s'engager dans une guerre de montagne. [38] 

L'Empereur privilégie deux hypothèses dans sa planification de l'éventuelle campagne 
à venir. Premièrement, il estime que l'Autriche n'entrera pas en guerre avant le 15 avril et qu'il  
dispose donc encore d'une quinzaine de jours pour parfaire la préparation et les dispositifs de  
l'Armée  d'Allemagne.  Deuxièmement,  sa  stratégie  est  conçue  pour  contrer  une  offensive 
principale de l'armée d'Autriche à partir de la Bohême puisque tous les renseignements reçus 
jusqu'à la fin mars placent le gros de l'armée ennemie dans cette région.

Tant que l'Autriche n'aura pas lancé son offensive,  et ainsi  bien marqué sa qualité 
d'agresseur, Napoléon est contraint de demeurer à Paris jusqu'à la dernière minute et de placer 
les  forces  qui  composent  l'Armée  d'Allemagne dans  une  position  d'attente  stratégique 
défensive la plus en avant possible, sur le Danube ou sur le Lech, qui lui permette d'engager,  
lorsque le moment sera venu, une offensive vigoureuse.

Napoléon en uniforme des 
chasseurs de la Garde
- Robert Lefèvre (1809)-

[*]  Rappel de la notice liminaire p. II :  Des publications spécifiques traiteront de la campagne en Italie et de la  
campagne en Pologne.

[38] Napoléon à Berthier – Paris, 8 avril 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 15030 – Tome XVIII – 1865 – p.  
448-449).

CHAPITRE IICHAPITRE II

DERNIERS PRDERNIERS PRÉÉPARATIFS DE GUERRE DE NAPOLPARATIFS DE GUERRE DE NAPOLÉÉONON
(de la fin (de la fin mars aumars au 9 avril) 9 avril)
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En  conséquence,  l'Empereur  décide 
d'envoyer  le  Major  Général  Louis-Alexandre 
Berthier à Strasbourg, qui est le lieu de passage des 
renforts  envoyés  en  Bavière,  pour  commander 
l'armée par intérim. 

Toutefois, ce premier bureau d'état-major 
général  installé  à  Strasbourg  se  trouvant  éloigné 
des zones de concentration des différents corps, le 
GB  François-Gédéon  Bailly  de  Monthion  reçoit 
l'ordre  d'établir  un  autre  bureau  d'état-major  à 
Donauwörth de façon à bien diriger la plupart des 
détachements  qui  y  arrivent,  à  centraliser  la 
correspondance et transmettre plus facilement les 
ordres aux commandants de corps.

Le  30  mars,  à  la  veille  du  départ  de 
Berthier pour Strasbourg, Napoléon lui donne ses 
instructions. [39] 

Il lui confie que tout indique que l'armée 
de l'Autriche sera prête à entrer en campagne vers 
le 15 avril. 
-  Dans  cette  hypothèse,  il  lui  fait  part  de  son 
intention  de  porter  son  quartier  général  à 
Ratisbonne et  d'y  centraliser toute son armée.  Si 
l'armée  autrichienne  pénètre  en  Saxe,  Napoléon 
jettera son armée en Bohême pour la couper de Vienne. Si elle débouche en Franconie, ses 
troupes seront sur les derrières de l'ennemi. Si elle opère au sud du Danube, un mouvement le 
long du fleuve sur Passau lui fermera la route de Vienne. Si elle agit en deux masses sur les  
deux rives du Danube, l'Empereur pourra écraser successivement chacune d'elles car il sera 
maître des passages du fleuve par les places qui jalonnent son cours. 
- Si l'ennemi entre en guerre avant le 15 avril, alors le quartier général serait à Donauwörth et 
la position d'attente de l'armée serait à Ingolstadt, occupant la ligne du Lech. 

Au début du mois d'avril, l'organisation de l'Armée d'Allemagne, en majeure partie 
rassemblée en Bavière, est quasiment achevée, même si certaines troupes sont encore en route. 
À terme,  cette  nouvelle  armée,  essentiellement  composée  de  jeunes  recrues,  devrait  être 
composée de trois corps à prédominance française (IIe, IIIe et IVe Corps d'Armée), de quatre 
corps allemands (VIIe, VIIIe, IXe et Xe CA), de la Réserve de Cavalerie et de la Garde Impériale. 

Le IIIe CA du Mal  Davout, placé en première ligne en Franconie, a la périlleuse charge 
de contenir une éventuelle offensive autrichienne depuis la Bohême. Les troupes bavaroises, 
formant le VIIe CA du Mal Lefebvre, surveillent les frontières du sud-est de la Bavière. Plus à 
l'ouest, le IIe CA du GD Oudinot, à Augsburg, et le IVe CA du Mal   Masséna, à Ulm, sont en 
seconde ligne car ils attendent l'arrivée de renforts pour compléter leurs effectifs et n'ont pas 
encore les ressources suffisantes pour soutenir le premier choc contre l'armée autrichienne de 
l'archiduc  Charles.  Juste  au  nord  de  ces  deux  corps,  se  trouvent  en  réserve  les  troupes 
wurtembergeoises, formant le VIIIe  CA du GD Vandamme. En attendant de recevoir l'ordre 
impérial  de rejoindre l'armée en Bavière,  les  troupes saxonnes,  formant le  IXe CA du Mal 

Bernadotte, sont sous les murs de Dresde. La Garde et la Réserve de Cavalerie sont en route,  
ainsi que quelques généraux emblématiques comme Lannes, Bessières, Montbrun et Lasalle.

GB François-Gédéon Bailly de Monthion
(chef de l'état-major général)

- auteur inconnu -

[39] Napoléon à Berthier – Paris, 30 mars 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 14975 – Tome XVIII – 1865 –  
p. 403-416).
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Dispositions ordonnées à l'Armée d'Allemagne du 1  er   au 9 avril  

Samedi 1  er   avril  

 Les renseignements qui sont envoyés d'Allemagne à la fin mars et qui parviennent 
début  avril  à  Paris,  au  Palais  de  l'Élysée,  restent  confus,  faisant  part  soit  d'une  offensive 
immédiate,  soit  d'un retard dans les  préparatifs  de l'armée autrichienne.  Ainsi,  le  1er avril, 
Napoléon reçoit une lettre de Davout, datée du 27 mars à Bamberg, l'informant des bruits et  
des rapports contradictoires qui circulent sur la frontière de Bohême, émanant notamment des 
postes de cavalerie légère y étant établis en surveillance. [40] 

Le 1er avril, l'Empereur envoie au MG Berthier l'ordre que Davout porte son quartier 
général de Bamberg à Nuremberg (Nürnberg). Il ordonne aussi au duc d'Auerstadt de diriger 
sur Ratisbonne (Regensburg) la 4e  DI du GD Saint-Hilaire, la 1ère DC Lourde du GD Nansouty 
et les sept régiments de la 2e   DC Légère du GD Montbrun  [41], de sorte que cinq régiments 
d'infanterie  et  treize  de  cavalerie  y  seront  réunis.  Une  division  d'infanterie  de  son  corps 
d'armée doit le suivre à Nuremberg, une doit rester à Bayreuth et la troisième doit être placée  
entre Ratisbonne et Nuremberg. Enfin, il rappelle que le GD Dupas, commandant la division 
française venant des villes hanséatiques et qui a du atteindre Hanovre (Hannover), doit se 
rendre à Würzburg. [42] Cet ordre, expédié le 27 mars, ne parvient  à Dupas que le 8 avril.

Le Palais de l'Élysée
- Siméon-Jean-Antoine Fort (1846) -

[40] Davout à Napoléon – Bamberg, 27 mars 1809. (Correspondance du Maréchal Davout n° 628 – Tome II – 1885  
– p. 444).

[41]  Le  GD  Montbrun  rejoint  l'armée  à  Hemau  le  12  avril  et  arrive  à  Velburg  le  13  avril  pour  prendre  le  
commandement de la 2e DC Légère que le GB Pajol assumait seul jusqu'à cette date. (Albert Ledru – Montbrun 1809 
– 1913 – p. 52).

[42] Napoléon à Berthier – Paris, 1er avril 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 14990 – Tome XVIII – 1865 – p.  
426).
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Par  ces  ordres,  Napoléon  modifie  les  dispositions 
qu'il a prescrites le 30 mars dans ses instructions données à 
Berthier puisqu'elles portaient, qu'entre le 5 et le 10 avril, le 
IIe CA, sous le GD Oudinot, la division du GD Saint-Hilaire et 
la Réserve de Cavalerie, sous le Mal Jean-Baptiste Bessières, 
seraient  dirigées  sur  Ratisbonne. [43] Le  1er avril,  il  décide 
donc  que  ce  mouvement  ne  concerne  plus  les  troupes 
d'Oudinot  mais  celles  de  Davout  pour  assurer  le  rôle  de 
couverture de l'Armée d'Allemagne. 

Anticipant  ces  ordres  de  Napoléon  en  raison  des 
événements  récents,  Davout  rend  compte  à  Berthier  qu'il 
dirige la division Saint-Hilaire, qui vient d'arriver à Bamberg, 
sur Ratisbonne où ses troupes arriveront entre le 31 mars et 
le 6 avril. [44] En outre, le duc d'Auerstadt fait part de l'ordre 
qu'il a donné aux régiments, qui se rendaient de Magdeburg à 
Würzburg, de changer de direction à Eisenach pour se diriger 
finalement sur Bamberg : le 105e de Ligne (DI Saint-Hilaire) 
et le 12e Chasseurs (Brigade Jacquinot) y arrivent le 9 avril, le 
8e  Hussards (Brigade  Piré) rejoint le 10 et le 16e Chasseurs 
(Brigade Piré) le 17. [45]

Dimanche 2 avril

Le 2  avril,  Napoléon envoie  une  lettre  à  Berthier  qui  explique  le  motif  qui  a  fait 
surseoir  au départ  du corps  Oudinot  sur  Ratisbonne.  L'estimant  à  cette  époque à  18 000 
hommes pour deux divisions d'infanterie [46], il considère que cet effectif est trop faible pour un 
corps d'armée et qu'il est préférable qu'il reste provisoirement à Augsburg, en seconde ligne,  
pour recevoir plus facilement le renfort des douze nouveaux bataillons de marche, soit 8 400 
hommes, qui sont en route. [47] L'objectif à atteindre, fixé le 12 mars, est que la force total du IIe 

CA soit portée à 31 740 hommes (39 bataillons). [48]

Dans un second courrier adressé à Berthier,  Napoléon revient sur la nécessité que 
soient  réunies  à  Ratisbonne,  du  6  au  10  avril,  les  divisions  Saint-Hilaire,  Nansouty  et 
Montbrun.  Il  faut  que  le  régiment  provisoire  de  grosse  cavalerie,  qui  est  à  Donauwörth,  
rejoigne ces régiments et que Davout ait son quartier général à Nuremberg. Par ailleurs, le  
Major Général doit ordonner que tous les sapeurs, mineurs, ouvriers et compagnies d'artillerie 
et les officiers à la suite... se rendent à Donauwörth où est formé le quartier général. [49] 

Mal Jean-Baptiste Bessières
(Cdt la Réserve de Cavalerie)

- Henri-François Riesener -

[43] Napoléon à Berthier – Paris, 30 mars 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 14975 – Tome XVIII – 1865 –  
p. 406-407).

[44] Composition de la division Saint-Hilaire : 10e Légère, 3e, 57e et 72e de Ligne.

[45] Davout à Berthier – Bamberg, 1er avril 1809.  (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche –  
Tome II – 2008 – note 1 p. 3).

[46]  Au  1er avril  1809,  l'état  de  situation  du  corps  Oudinot  fourni  par  l'Adjudant-commandant  Aaron-Claude-
Théodore Chaponnel, chef d'état-major, porte comme présents sous les armes, dans les deux divisions d'infanterie, un  
effectif de 369 officiers et 13 479 fantassins. Indépendamment des douze nouveaux bataillons de marche de 8 400  
hommes, le total des renforts des douze bataillons de marche précédents restant à arriver s'élève à 3 064 hommes sur  
les 6 375 qui sont partis de Strasbourg à la mi-mars. 

 [46] La brigade de cavalerie légère compte un effectif de 95 officiers et 2 147 cavaliers. La 3e division de cuirassiers  
est composée de 112 officiers et 2 302 cavaliers. L'artillerie comprend 36 pièces de canon.
(Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome I – 2008 – note 3 p. 385).

[47] Napoléon à Berthier – Paris, 2 avril 1809. (Ibidem [43] n° 14992 – p. 427).

[48] Napoléon à Clarke – Rambouillet, 12 mars 1809. (Ibidem [43] n° 14887 – p. 334-336).

[49] Napoléon à Berthier – Paris, 2 avril 1809. (Ibidem [43] n° 14993 – p. 427-428).
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Ce même jour, Napoléon s'inquiète de l'information apportée par la lettre de Davout 
en date du 27 mars indiquant que les troupes autrichiennes se dégarnissent sur les frontières  
de  Bohême  et  semblent  faire  des  mouvements  par  leur  gauche.  [50] Dans  l'éventualité  du 
débouché de l'ennemi au-delà de la frontière de l'Inn et de la Salza, il prescrit au GD Henri-
Gatien Bertrand, commandant en chef du génie, de faire reconnaître une ligne dont la droite 
s'appuierait à Kufstein, le centre serait couvert par le lac de Chiemsee et suivrait ensuite la  
rivière Alz jusqu'à sa confluence avec l'Inn, près de Marktl. [51] Ce faisant, l'Empereur étudie la 
possibilité  d'utiliser  cette ligne défensive pour les  avant-postes bavarois  dans le  cas où les 
forces autrichiennes auraient été transportées de Bohême en Haute-Autriche. À ce moment, la 
forteresse de Kufstein est occupée par un bataillon du corps d'armée bavarois, sous les ordres 
du Mal Lefebvre, dont les avant-postes s'étendent sur le front Holzkirchen - Grafing - Haag - 
Dorfen - Neumarkt am der Rott - Arnstorf - Vilshofen, ayant devant eux des postes de cavalerie 
près de la rive gauche de l'Inn et de la Salza. 

À cette même date, Napoléon adresse un courrier au GD Henri-Jacques-Guillaume 
Clarke, ministre de la Guerre, pour qu'il donne ordre que, dès le lendemain, 150 Chevau-légers 
polonais de la Garde, un bataillon de grenadiers et un des chasseurs de la Garde, chacun de 
600 hommes,  et  les  deux régiments  de tirailleurs  de la  Garde,  chacun de 1  500 hommes, 
partent  de  Paris  pour  rejoindre  Strasbourg,  en  se  dirigeant  en  deux  colonnes,  de  2  100 
hommes chacune, par les routes de Nancy et de Metz. [52] La veille, le GD Jacques-Alexandre-
Bernard  Law  de  Lauriston,  aide  de  camp  de  l'Empereur,  lui  soumet  deux  projets  de 
composition d'équipage de l'artillerie de la Garde, l'un pour 60 bouches à feu et l'autre pour 72. 
[53] En outre,  le GD Jean-François-Aimé Dejean, ministre de l'administration de la Guerre, 
informe Napoléon de l'arrivée  à  Paris  et  à  Versailles  des  régiments  de  la  Garde impériale 
venant d'Espagne : deux colonnes de fusiliers de 1 000 hommes chacune doivent arriver le 9  
avril, une de grenadiers à pied de 665 hommes et une de chasseurs à pied de 661 hommes le 12 
avril, deux colonnes du 2e  régiment de fusiliers de 900 hommes chacune le 20 avril. [54] 

GD J.-A.-B. Law de Lauriston
(Aide de camp de Napoléon) 
- François-Pascal-Simon Gérard -

GD J.-F.-A. Dejean
(Administration de la Guerre)

- Robert Lefèvre (1805) -

GD H.-J.-G. Clarke
(Ministre de la Guerre) 

- François-Xavier Fabre (1810) -

[50] Davout à Napoléon – Bamberg, 27 mars 1809. (Correspondance du Maréchal Davout n° 628 – Tome II – 1885  
– p. 444).

[51]  Napoléon à Henri-Gatien Bertrand – Paris, 2 avril 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 14994 – Tome 
XVIII – 1865 – p. 428).

[51] Le 5 avril, le GD Bertrand informe le MG Berthier qu'il envoie le CdB Bouvier pour remplir cette mission de  
reconnaissance. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome II – 2008 – note 1 p. 6).

[52]  Napoléon à Clarke – Paris, 2 avril 1809. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche –  
Tome II – 2008 – p. 6).

[53] Lauriston à Napoléon – Paris, 1er avril 1809. (Ibidem [52] – note 1 p. 7-9).

[54] Dejean (ministre de l'administration de la Guerre) à Napoléon – Paris, 5 avril 1809. (Ibidem [52] – p. 9).
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Lundi 3 avril

Le 3 avril,  Davout envoie un courrier à Napoléon qui contient des renseignements 
extrêmement cruciaux. Il indique que : 'Émissaires, voyageurs, déserteurs, tout s'accorde sur  
le mouvement que les Autrichiens ont fait pour porter une partie des troupes qu'ils avaient en  
Bohême, sur la rive droite du Danube. Il est possible que ce mouvement ne soit que le résultat  
de  la  réunion du corps  du Maréchal  duc de  Rivoli,  à  Ulm,  et  de  la  crainte  que nous ne  
portions des troupes du côté de Salzbourg, ce qui n'annoncerait que des mesures défensives'. 
[55]  

Le duc d'Auerstadt adresse une lettre comportant cette même information au Major 
Général qui la reçoit le 6 avril.  Il y précise que la division Saint-Hilaire, qu'il  a dirigée sur  
Ratisbonne, est placée en colonnes sur la rive gauche du Danube, avec la tête à Ratisbonne et le 
dernier régiment, ainsi que toute son artillerie, à Ingolstadt, de sorte qu'elle se trouve alors  
plus en mesure d'être réunie au corps du GD Oudinot. La 1ère  DC lourde du GD Nansouty se 
trouvera réunie, d'ici au 5 avril, à la hauteur de Donauwörth. [56] 

Dans un autre courrier, Davout rend compte à Berthier qu'il a donné des ordres pour 
la réunion à Ansbach des bataillons et compagnies qui doivent former la Division de Réserve,  
commandée  par  le  GD  Demont  et  composée  des  4es   bataillons  des  régiments  des  trois 
premières  divisions  du  corps  de  Davout  (ex  Armée  du  Rhin).  Ces  troupes,  qui  seront 
complétées par d'autres en provenance de France, arriveront entre le 4 et le 6 avril à Ansbach 
où Demont a déjà établi son quartier général. [57] 

Mardi 4 avril

Le 4 avril, toujours préoccupé par l'incertitude sur 
les  mouvements  ennemis,  Napoléon  expédie  en  mission 
deux de ses officiers d'ordonnance. 

En passant par Munich (München) pour se faire 
présenter  au  roi  de  Bavière,  le  capitaine  Auguste-Jean 
Germain de Montforton a ordre de se rendre ensuite, en 
toute  diligence,  à  Kufstein  et  le  lieutenant  Ambroise-
Anatole-Augustin de Montesquiou-Fezensac à Passau. Ils 
doivent rester dans ces places fortes jusqu'à nouvel ordre 
et s'y enfermer en cas de siège et encourager la garnison à 
faire son devoir. Ils doivent aussi y activer les travaux de 
fortifications et  en surveiller l'état  des magasins,  étudier 
les frontières voisines et prendre des renseignements sur 
les mouvements comme sur les forces de l'ennemi, à Linz 
et  le  long  de  l'Inn.  Ces  officiers  doivent  correspondre 
chaque jour avec le ministre plénipotentiaire de France en 
Bavière, Louis-Guillaume Otto. [58] 

Ambroise-Anatole-Augustin
de Montesquiou-Fezensac

(Officier d'ordonnance)
- Louis-Alexandre Romagnesi -

[55] Davout à Napoléon – Bamberg, 3 avril 1809. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche –  
Tome II – 2008 – p. 11-12).

[56] Davout à Berthier – Bamberg, 3 avril 1809. (Correspondance du Maréchal Davout n° 647 – Tome II – 1885 – p.  
456-457).

[57] Davout à Berthier – Bamberg, 3 avril 1809. (Ibidem [55] – p. 12-13).

[58] Napoléon à M . Germain – Paris, 4 avril 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 15002 – Tome XVIII – 1865  
– p. 432).

[58] Napoléon à M. de Montesquiou – Paris, 4 avril 1809. (Ibidem |58] n° 15003 – p. 432).
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Le MG Berthier, qui est parti en poste de Paris 
le 31 mars à 8 heures du soir, arrive à Strasbourg le 4 
avril à 4 heures du matin. [59] Dès son arrivée, muni des 
pleins  pouvoirs  de  l'Empereur,  il  active  les  derniers 
préparatifs  de guerre,  tandis  que M. Daru,  l'intendant 
général de l'Armée d'Allemagne, est arrivé la veille pour 
s'occuper immédiatement de compléter les services de 
l'administration  des  corps  d'armée,  selon  les 
instructions qu'il a reçues de Napoléon le 28 mars.  [60] 

Le  prince  de  Neuchâtel  expédie  immédiatement  des 
courriers  à  Bamberg,  Ulm,  Augsburg  et  Munich  pour 
informer  les  commandants  des  corps  d'armée  de  son 
arrivée dans cette place et des instructions prescrites par 
Napoléon le 1er avril. Il arrête les dernières dispositions 
pour compléter l'organisation de l'artillerie et du génie, 
respectivement en étroite relation avec le GD Songis des 
Courbons  et  le  GD  Bertrand.  [61] Il  donne  des  ordres 
pour hâter le départ de ce qui reste à venir des quatorze 
bataillons de marche destinés au corps d'Oudinot et des 
nombreux  renforts  qui  doivent  rejoindre  les  corps  de 
Davout et de Masséna, ainsi que de plusieurs escadrons 
de marche de cavalerie légère. Il signe aussi toutes les 
mesures  administratives  nécessaires  à  une  prochaine 
entrée en campagne. Le GB Jean Lauer, désigné pour commander en chef la force publique à 
l'Armée d'Allemagne, reçoit des instructions pour organiser le service de la gendarmerie dans 
les différents corps d'armée, à l'état-major général et sur la ligne de communication.

Le 4 avril, le GD Louis-Vincent-Joseph Le Blond de Saint-
Hilaire,  à  Ratisbonne,  adresse  au  Mal  Davout,  à  Bamberg,  des 
renseignements intéressants qu'il a collectés sur les mouvements 
de  l'armée  autrichienne  du  côté  de  Wels,  de  Salzburg  et  de 
Braunau, avec l'intention de passer l'Inn. [62] 

Des  informations  analogues  sont  aussi  parvenues  au  MG 
Berthier,  notamment  du  Mal Lefebvre,  commandant  les  troupes 
bavaroises à Munich. Des rapports de Passau, datés du 3 et du 4 
avril, signalent le passage du 3e  corps autrichien dans Linz le 31 
mars  et  du  4e   corps  le  2  avril.  Le  duc  de  Dantzig  assure  de 
l'établissement de quatre corps d'armée entre Linz et  Salzburg : 
celui de Hiller près de Salzburg, celui de l'archiduc Louis près de 
Haag, celui de Hohenzollern près de Wels et celui de Rosenberg 
près  de  Linz.  [63] Tous  ces  renseignements  ne  parviendront  à 
Berthier  et  à  Napoléon  qu'après  l'ouverture  des  hostilités  par 
l'Autriche le 10 avril.

GD Louis-Vincent-Joseph
Le Blond de Saint-Hilaire
(Commandant la 4e  DI) 

- auteur inconnu -

Mal Louis-Alexandre Berthier
 (Major Général de l'armée)

- Jacques-Augustin Pajou (1808) -

[59]  Berthier  à  Napoléon – Strasbourg,  4  avril  1809.  (Charles  Saski  – Campagne de 1809 en Allemagne et  en  
Autriche – Tome II – 2008 – note 2 p. 16).

[60] Napoléon à Daru – Paris, 28 mars 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 14965 – Tome XVIII – 1865 – p.  
396-399).

[61] Berthier à Napoléon – Strasbourg, 4 avril 1809. (Ibidem [59] – p. 16-17).

[61] Songis à Berthier – Strasbourg, 4 avril 1809. (Ibidem [59] – p. 17-19).

[62] Saint-Hilaire à Davout – Ratisbonne, 4 avril 1809, 10 heures du soir. (Ibidem [59]  – p. 14).

[63] Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome II – 2008 – note 2 p. 14.
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Mercredi 5 avril

Le 5 avril, Napoléon indique à Berthier, qu'à partir du 15 avril, la route de l'armée sera 
de Strasbourg à Stuttgart, puis vers Ulm pour les troupes au sud du Danube (Masséna) et de 
Stuttgart à Nuremberg, par Ansbach et Ellwangen, pour celles au nord du fleuve (Davout). [64] 

À cette même date, l'Empereur prescrit au Mal   Bernadotte, qui a pris le 22 mars le 
commandement du corps saxon à Dresde (Dresden), de laisser, en cas d'hostilités inopinées, 
une garnison de 4 à 5 000 hommes dans cette ville, de faire retirer la famille royale sur Leipzig 
et Erfurt et de se diriger sur l'armée en Bavière avec le reste des troupes saxonnes disponibles,  
qu'il estime à 18 000 hommes, en manœuvrant pour la rejoindre du côté du Danube. [65] 

Jeudi 6 avril

Le  6  avril,  ajustant  les  ordres  donnés  les  1er et  2  avril, 
Napoléon ordonne à Berthier que Davout approche la division de 
cuirassiers  Nansouty  et  une  ou  deux  divisions  d'infanterie  de 
Ratisbonne,  de  manière  qu'elles  puissent  s'y  réunir  en  un  jour. 
Lorsque  la  division  Saint-Hilaire  et  les  divisions  de  cavalerie 
Nansouty  et  Montbrun  seront  arrivées  à  Ratisbonne,  le  Major 
Général donnera ordre au quartier général et aux parcs du génie et 
de l'artillerie de se rendre de Donauwörth à Ingolstadt. En outre, le 
GD Pierre-Louis Dupas, dont la division est en route de Hanovre 
sur  Würzburg  [66],  doit  être  informé que  la  division  des  Princes 
confédérés [67], formée de 6 000 hommes et commandée par le GD 
Marie-François Rouyer,  passe sous ses ordres afin de former une 
seule division à deux brigades qui totaliserait 11 000 hommes. [68] 

Napoléon ordonne aussi à Berthier que le GB Arrighi, avec 
800 hommes de sa Garde impériale, deux pièces d'artillerie et ses 
chevaux de main soient laissés au repos quelques jours à Strasbourg 
avant de les faire partir le 10 pour Stuttgart. [69] 

Le  GL  Wrede,  commandant  la  2e  division  bavaroise  à  Straubing,  informe  le  GD 
Oudinot que le commissaire général de Passau lui a annoncé que le passage de l'Inn par les 
troupes autrichiennes aura lieu dans la nuit prochaine ou pendant celle du 7 au 8 au plus tard. 
[70] 

GD Pierre-Louis Dupas
(Commandant la division 

des Princes confédérés)
- Johannes Werner -

[64] Napoléon à Berthier – Paris, 5 avril 1809. (Corr. de Napoléon Ier n° 15012 – Tome XVIII – 1865 – p. 436).

[65] Napoléon à Bernadotte – Paris, 5 avril 1809. (Ibidem [64] n° 15015 – p. 437).

[66] Affectée au corps de troupes du gouvernement des villes hanséatiques, la division Dupas reçoit le 8 avril l'ordre,  
expédié le 27 mars, de se rendre de Hanovre (Hannover) à Würzburg, où elle arrive les 21 et 22 avril.  

[66] Composition de la division Dupas et dates d'arrivée à destination :
24 e Chasseurs à Cheval : 22 mars à Hanovre et 18 avril à Bamberg - 5  e RI Légère : 23 mars à Hanovre et 21 avril à  
Würzburg - 19 e RI de Ligne : 25 mars à Hanovre et 22 avril à Würzburg - 13  e Chasseurs à Cheval : 25 mars à  
Hanovre et 18 avril à Bamberg. 
(Correspondance du Maréchal Davout n° 641 – Tome II – 1885 – p. 451-452).
(Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome II – 2008 – note 2 p. 22).

[67] La  division  allemande,  dite  des  Princes  confédérés,  réunit  des  contingents  de  Nassau,  Würzburg,  Maisons  
ducales de Saxe, Lippe, Anhalt, Reuß, Schwarzburg et Waldeck.

[68] Napoléon à Berthier – Paris, 6 avril 1809. (Ibidem [64] n° 15021 – p. 439-440).

[69] Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome II – 2008 – p. 23.

[69] La colonne de la Garde, commandée par le GB Arrighi de Casanova, n'arrive à Strasbourg qu'entre le 17 et le 20  
avril. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome II – 2008 – note 3 p. 105).

[70] Wrède à Oudinot  – Straubing, 6 avril 1809. (Ibidem [69] – p. 85).
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Vendredi 7 avril

Le 7 avril, Davout informe Napoléon qu'il a anticipé ses ordres du 1er avril, notamment 
en portant son quartier général à Nuremberg la veille, en raison des renseignements qui lui ont 
été envoyés par le bureau de révision qu'il a tout récemment fait établir à Hof. Plus aucune 
information ne lui parvient sur les mouvements de l'armée ennemie car l'Autriche intercepte 
toutes  les  communications.  Selon  le  duc  d'Auerstadt,  la  dernière  démarche  du  cabinet  de 
Vienne de rappeler sa légation de Stuttgart et la nouvelle du départ de l'archiduc Charles de 
Vienne font supposer que les hostilités sont imminentes. [71] 

Le  CdB  Bertrand  de  Constantin,  officier  d'ordonnance  envoyé  en  mission  par 
Napoléon le 31 mars [72], rend compte de son arrivée à Innsbruck la veille, après six jours de 
route, et des renseignements fournis par le gouverneur et le général des troupes bavaroises. En 
substance, il indique que les forces autrichiennes s'élèvent à 6 000 hommes dans le pays de 
Salzburg où un corps de 40 000 hommes doit arriver, commandé par le général Hiller dont le 
quartier général est à Neumarkt. En Styrie et en Carinthie, les forces ennemies sont évaluées à 
60 000 hommes, sous les ordres de l'archiduc Jean qui a son quartier général à Klagenfurth. 
Le 2e  corps est commandé par le général Chasteler dont le quartier général est à Villach. Sur la 
route du Tyrol, 3 000 Autrichiens travaillent au retranchement de Saschenburg. Sur la route 
d'Italie, ils ont fortifié Malborghetto. Constantin termine en écrivant qu'il part le soir même 
faire la reconnaissance de la route d'Inspruck à Salzburg. [73] 

 Le GD Bertrand, qui est à Strasbourg, rend compte à Napoléon de l'avancement des 
mesures concernant le génie. Les trois têtes de pont du Lech sont maintenant terminées et 
armées. Les 1 227 marins doivent arriver le 26 avril.  [74] De Strasbourg, 18 000 outils non 
attelés et 2 000 haches de réserve, 14 caissons attelés et 4 000 outils destinés au corps du M al 

Masséna sont partis  pour Ulm. Au 15 avril,  les  trois  corps de l'Armée d'Allemagne seront 
pourvus du matériel fixé par le décret impérial du 23 mars. [75] Les 15 et 20 avril, 6 000 outils 
attelés destinés au parc général partiront de Strasbourg pour Donauwörth. Le 21 avril, doivent 
arriver à Strasbourg 6 compagnies d'ouvriers avec 6 caissons et  le  25,  30 caissons attelés,  
formant le complément du parc général et des compagnies de sapeurs qui y sont attachées. [76]  

Le 7 avril, Wrede, dont les avant-postes s'étendent de Cham vers Schärding, écrit de 
nouveau à Oudinot que le passage de l'Inn par les troupes autrichiennes qui avait été annoncé 
n'a pas eu lieu, mais qu'il a intercepté deux lettres de Vienne, en date du 4 avril, disant que la 
déclaration de guerre et la proclamation au peuple autrichien doit paraître le 8 avril. [77] 

Le général bavarois envoie aussi une dépêche au GB Claude-Pierre Pajol qu'il a ordre 
du Mal Lefebvre de retirer ses troupes établies sur la rive gauche du Danube. [78] 

[71] Davout à Napoléon – Nuremberg, 7 avril 1809. (Correspondance du Maréchal Davout n° 649 – Tome II – 1885  
– p. 457-459).

[71] Davout à Napoléon – Nuremberg, 7 avril 1809. (Ibidem [71] n° 650 – p. 459-460).

[72] Napoléon à Constantin – Paris, 31 mars 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 14984 – Tome XVIII – 1865 
– p. 423).

[73] Constantin à Napoléon  – Paris, 7 avril 1809. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche –  
Tome II – 2008 – p. 26-28).

[74]  Décret impérial, signé le 17 mars 1809, instaurant la formation du 44e bataillon de la flottille, fort de 1 227  
marins, commandé par le Colonel et Capitaine de Vaisseau Pierre Baste, pour aider au passage et à la navigation des  
rivières. (Ibidem [73] – Tome I – 2008 – Annexe n° 16, p. 541-543).

[75] Ordre – La Malmaison, 23 mars 1809. (Ibidem [73] – Tome I – 2008 – p. 350-353).

[76] Bertrand à Napoléon  – Paris, 7 avril 1809. (Ibidem [73] – Tome II – 2008 – p. 28-29).

[77] Wrede à Oudinot  – Straubing, 7 avril 1809. (Ibidem [73] – Tome II – 2008 – p. 85-86).

[78] Wrede à Pajol  – Straubing, 7 avril 1809. (Ibidem [73] – Tome II – 2008 – note 1 p. 86).
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Samedi 8 avril

Le 8 avril,  dans une lettre au MG Berthier (56 ans),  Napoléon (40 ans) achève la  
constitution de ses forces outre-Rhin et leur attribue, rétrospectivement au 1er  avril,  le titre 
d'Armée d'Allemagne, dénomination déjà employée en en-tête d'un courrier du 21 mars. [79] 

Le dépôt de l'armée, en France, est à Strasbourg. En Allemagne, le premier dépôt est à 
Ulm, le deuxième à Augsburg, le troisième à Donauwörth et le quatrième à Ingolstadt. La route 
de l'armée passe désormais par Stuttgart et Ulm, puis par Nuremberg pour le corps du Mal 

Davout et par Augsburg pour les autres corps.
La composition de l'armée est la suivante :

- Le IIe  CA, sous le Mal Jean Lannes (40 ans) qui doit rejoindre, est composé du corps du GD 
Oudinot formé des divisions Tharreau, Claparède et Grandjean, chacune à trois brigades, et de 
la division Saint-Hilaire à cinq régiments. Il comprend aussi la division de cuirassiers Espagne 
à quatre régiments et la brigade de cavalerie légère Colbert-Chabanais à trois régiments.
- Le IIIe  CA, sous le Mal Davout (39 ans), est composé des divisions Morand, Friant, Gudin à 
cinq régiments et de la division Demont composée de quatorze 4es bataillons issus des trois 
premières divisions. La cavalerie est constituée de la division de cuirassiers Saint-Sulpice à 
quatre régiments et de la brigade de cavalerie légère Jacquinot à trois régiments.
- Le IVe  CA, sous le Mal Masséna (51 ans), est composé de la division Legrand, augmentée de la 
brigade du contingent du grand-duché de Bade, de la division Carra Saint-Cyr, augmentée de 
la brigade du contingent du grand-duché de Hesse-Darmstadt, des divisions Molitor et Boudet, 
ainsi que de la brigade de cavalerie légère Marulaz à quatre régiments, augmentée du régiment 
de dragons de Bade et du régiment de chevau-légers de Hesse-Darmstadt. 
- Le VIIe CA, formé des troupes bavaroises sous le Mal Lefebvre (54 ans), est constitué de la 
division v. Siebein  (Prince héritier Louis de Bavière au 1er avril), avec la brigade de cavalerie 
légère v. Zandt, de la division v. Wrede, avec la brigade de cavalerie légère v. Preysing, et de la 
division v. Deroy, avec la brigade de cavalerie légère v. Seydewitz.
- Le VIIIe CA, sous le Mal Augereau [80], est composé de la division Dupas à cinq bataillons, de 
quatre  régiments  de  la  division  Rouyer,  dite  des  Princes  confédérés,  et  d'une  division 
wurtembergeoise commandée par le GD Dominique-Joseph-René Vandamme (39 ans).
- Le IXe CA, formé des troupes saxonnes sous le Mal Bernadotte (46 ans), comprend trois 
divisions réunies à Dresde et deux régiments du duché de Varsovie.
-  Le Xe CA,  sous les  ordres de Jérôme Napoléon (25 ans),  roi  de Westphalie,  constitue la 
réserve formée des troupes westphaliennes et hollandaises, ainsi que des garnisons des places 
prussiennes de Magdeburg, Stettin (Szczecin), Küstrin (Kostrzyn nad Odrą) et Hamburg.
-  La  Réserve  de  Cavalerie,  sous  le  Mal Bessières  (41  ans),  est  composée  des  divisions  de 
cavalerie  légère  Lasalle  et  Montbrun,  de  la  division  de  cavalerie  lourde  Nansouty  à  six 
régiments et de la division de dragons Beaumont à six régiments provisoires.
- La Garde impériale est composée de dix régiments d'infanterie et quatre de cavalerie. [81]

 Berthier adresse à Napoléon les rapports transmis par Daru, intendant général de 
l'Armée  d'Allemagne,  contenant  les  mesures  prises  pour  les  subsistances  (grains,  farine, 
biscuits...)  et  la construction de fours à Augsburg, Donauwörth, Passau, Ulm, Ingolstadt et 
Munich, ainsi que l'organisation du service de la poste aux lettres et des transports auxiliaires 
(voitures et bateaux) sur toute la ligne d'étapes de Strasbourg à Ulm et à Augsburg. [82] 

[79] Napoléon à Berthier – La Malmaison, 21 mars 1809. (Correspondance de Napoléon I er n° 14934 – Tome XVIII –  
1865 – p. 376-377).

[80] Le Mal Augereau ne prendra aucune part à la campagne à venir. Le commandement du VIII e CA, composé des  
troupes wurtembergeoises, reviendra au GD Vandamme.

[81] Napoléon à Berthier – Paris, 8 avril 1809. (Ibidem [79] n° 15029 – p. 445-448).

[82] Berthier à Napoléon  – Strasbourg, 8 avril 1809. (Charles Saski – Tome II – 2008 – p. 34-35).

[82] Daru à Berthier – Strasbourg, 4, 5 et 6 avril 1809. (Charles Saski – Tome II – 2008 – p. 53-67).
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Début avril, les avant-postes français et bavarois, sur les frontières de la Bohême à l'est 
et sur celle de l'Inn au sud, collectent divers renseignements qui font penser que l'ouverture 
des hostilités est imminente.

Le 8 avril, de Freising, le Mal Lefebvre écrit au MG Berthier que l'ennemi fait de grands 
mouvements depuis quelques jours et qu'il est certain que plusieurs corps d'armée autrichiens 
ont quitté la Bohême pour se porter dans la Haute-Autriche. La rive droite de l'Inn fourmille de 
troupes ennemies dont une quantité considérable est réunie à Braunau et environs. Il ajoute 
que le général Stutterheim est à Schärding où est attendu aussi le général Liechtenstein. Le 
corps d'armée qui était  à Salzburg s'est retiré sur Neumarkt et le bruit court dans l'armée 
autrichienne qu'elle attaquera le 9 avril. [83] 

Commandant du 1er  Chasseurs et des avant-postes français du côté de la Bohême, le 
Colonel  André-Charles  Merda,  dit  Méda,  écrit  de  Weiden,  à  8  heures  du  soir,  qu'il  a  eu 
confirmation des renseignements reçus lui  annonçant l'arrivée de l'armée autrichienne sur 
l'extrême frontière. Tous les villages y sont remplis de troupes ennemies et tous les paysans 
sont occupés à réparer les routes de Haid (Bor) sur Roßhaupt, de Tachau (Tachov) sur Bernau 
(Bernov) et  de Plan (Planá) sur Mähring.  Il  ajoute que toutes les informations venant des  
alentours de Waidhausen assurent que l'armée ennemie doit forcer la frontière de Bavière le 
lendemain, 9 avril. 

À  minuit,  les  renseignements  parvenus  aux 
avant-postes  français  annoncent  l'arrivée  de 
nombreuses  forces  autrichiennes  'à  Rosshaupt 
(Rozvadov),  Eisendorf  (Železná) et  sur  toute  cette  
frontière.  On  donne  pour  certain  que  demain  9,  
avant midi, une colonne de 30 000 Autrichiens et 25  
pièces de canon passeront la frontière au point de  
Rosshaupt'. [84]

Le Mal Davout transmet à Napoléon et au MG 
Berthier les  divers renseignements qu'il  a  reçus ces 
derniers jours. Il informe l'Empereur qu'il est très en 
mesure  de  répondre  à  une  offensive  ennemie  et  il 
donne des détails sur les mouvements de son corps 
d'armée. 
-  La  DI  Saint-Hilaire  a  quatre  régiments  à 
Ratisbonne, à l'exception du 105e de Ligne qui y arrive 
le 15 avril.
- La 1ère  DI Morand est entre Neumarkt et Ratisbonne.
- La 2e  DI Friant reste dans le pays de Bayreuth.
- La 3e  DI Gudin se tient à Nuremberg et environs.
-  La  1ère   DC Lourde  du  GD  Étienne-Marie-Antoine 
Champion de Nansouty est à Ratisbonne.
-  La  BC  Légère  Pajol  (5e  ,  7e   Hussards  et  le  11e 

Chasseurs) est aussi à Ratisbonne.
- Les deux autres brigades Piré et Jacquinot de la  2e 

DC Légère du GD Montbrun sont encore en route. [85] 

[83] Lefebvre à Berthier – Freising, 8 avril 1809. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche –  
Tome II – 2008 – p. 86-87).

[84] Ibidem [83] – p. 87.

[85] Davout à Napoléon – Nuremberg, 7 avril 1809. (Correspondance du Maréchal Davout n° 650 – Tome II – 1885  
– p. 459-460).

GD Étienne-Marie-Antoine 
Champion de Nansouty

(Commandant la 1ère DC Lourde)
- Jean-Urbain Guérin -
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Dimanche 9 avril

Le 9 avril, Napoléon écrit à son frère Jérôme 
Napoléon,  roi  de  Westphalie,  pour  compléter  le 
courrier qu'il lui a envoyé le 27 mars.  [86] Il lui fait 
savoir qu'il lui donne le commandement du Xe  corps 
de l'Armée d'Allemagne qui constituera la réserve. 

Il  sera  composé  de  ses  propres  troupes 
westphaliennes, des troupes hollandaises, qui sont à 
Hamburg, et des garnisons de Stettin et Küstrin. Sa 
principale fonction sera de maintenir l'ordre dans les 
territoires du nord de l'Allemagne, depuis Hamburg 
jusqu'au  Main,  de  surveiller  un  éventuel 
débarquement des troupes britanniques, à Hamburg 
ou à  l'embouchure  de  la  Weser,  et  de  dissiper  les 
rassemblements d'insurgés qui se formeraient. [87]

Ce même jour, l'Empereur prescrit à Clarke, 
ministre  de  la  Guerre,  de  donner  ordre  à  tous  les 
généraux  de  brigade  et  autres  officiers  venant  de 
l'armée  d'Espagne  d'être  rendus  sans  délai  à 
Strasbourg et, de là, de rejoindre le quartier général 
du MG Berthier à Donauwörth. [88]

 

L'intendant  général  de  l'armée,  Pierre-Antoine-
Noël-Bruno Daru, expédie divers rapports à Napoléon où il 
rend compte de la situation et des mesures qu'il a prises 
concernant  les  services  des  équipages  militaires,  les 
transports  auxiliaires  par  route  (voitures)  et  par  voie 
fluviale  (bateaux),  les  services  sanitaires  (hôpitaux, 
médecins,  chirurgiens,  pharmaciens,  infirmiers, 
médicaments,  pansements),  les  services  de  l'habillement 
(souliers,  bottes,  chemises,  capotes,  gibernes,  baudriers, 
shakos,  havresacs...),  les  effets  de  campement  (tentes, 
marmites,  bidons,  pioches,  serpes,  faux...), 
l'approvisionnement  de  l'armée en subsistances  dans les 
places de Donauwörth, Ulm, Ingolstadt, Passau, Munich, 
Augsburg, Würzburg et Strasbourg. [89]

Jérôme Napoléon
- François Gérard (1811) -

[86]  Napoléon à Jérôme, roi de Westphalie – Paris, 28 mars 1809. (Correspondance de Napoléon Ier n° 14967 – 
Tome XVIII – 1865 – p. 399).

[87] Napoléon à Jérôme, roi de Westphalie – Paris, 9 avril 1809. (Ibidem [86] n° 15042 – p. 455-456).

[88]  Napoléon à Clarke – Paris, 9 avril 1809. (Correspondance générale n° 20771 – Tome IX (Wagram : février 
1809-février 1810) – 2013. / S. H. D., Dép. de l'Armée de Terre, 17 C 322).

[89] Daru à Napoléon  – Strasbourg, 9 avril 1809. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche  
– Tome II – 2008 – p. 68-84).

Pierre-Antoine-Noël-Bruno Daru
(Intendant général de l'armée)

- Antoine-Jean Gros (1813) -



30

Le  9  avril,  à  3  heures  après  midi,  Louis-Guillaume 
Otto, ministre plénipotentiaire de France à Munich, adresse un 
courrier  au  MG  Berthier  pour  l'informer  que  la  capitale 
bavaroise  est  journellement  menacée  par  une  invasion 
autrichienne. Bien que la nouvelle, en fait inexacte, du passage 
de l'Inn ait été annoncée le matin même, il n'en a pas encore 
reçu la confirmation. [90] 

Mais  à  8  heures  du  soir,  le  diplomate  français  lui 
adresse une seconde dépêche qui indique qu'un aide de camp 
de l'archiduc Charles vient de remettre au roi de Bavière une 
déclaration  officielle  portant  que  les  troupes  autrichiennes 
qu’il commande ont ordre d’avancer et de traiter en ennemies 
toutes celles qui lui opposeront résistance. Otto ajoute que la 
guerre est donc commencée car il est probable que les troupes 
de l’empire habsbourgeois ont déjà dû passer la frontière. Il se 
hâte  de  communiquer  l'information  aux  commandants  des 
différents corps d'armée. [91] 

Dans la journée, le GB Pajol, commandant des avant-postes français à Tirschenreuth, 
reçoit aussi un courrier du GdK Bellegarde portant la notification de la déclaration de guerre et 
en informe de suite le GD Saint-Hilaire, dont le quartier général est à Ratisbonne.

Dans la matinée, le GL Wrede, commandant la 2e division bavaroise à Straubing, rend 
compte au GD Saint-Hilaire qu'il a reçu un rapport de son poste avancé à Vilshofen l'informant 
du commencement des hostilités par un signal convenu avec le commandant de la place de 
Passau qui a fait tirer trois coups de canon à minuit juste. Selon les instructions qui lui ont été 
prescrites  [92], il précise qu'il commencera dès cet après-midi  le mouvement rétrograde par 
Langquaid  et  Abensberg  sur  Ingolstadt,  tandis  que  sa  réserve  et  ses  bagages  fileront  sur 
Ratisbonne.  En outre,  il  fait  remonter  le  Danube à  tous les  bateaux et  pontons qu'il  a  pu 
rassembler pour les diriger sur Ingolstadt. [93] 

Adressant en toute hâte les lettres de Wrede et Pajol au Mal Davout, Saint-Hilaire lui 
indique  qu'une  partie  des  troupes  autrichiennes  (I.  et  II.  AC),  venant  de  Bohême  et 
commandée par le GdK Bellegarde, est aussi en marche en direction de Ratisbonne. Il lui rend 
compte des dispositions qu'il prend pour faire face à cette offensive.
- Il prévient le GB Guiot de Lacour, commandant la 1ère brigade de la 1ère DI Morand, à Laaber.
- Il prescrit à Pajol, s'il est attaqué, de retirer sa cavalerie sur les hauteurs de Wutzlhofen et  
Reinhausen, sous les protection de compagnies de voltigeurs qu'il a placées entre Reinhausen 
et Kürn.
- Afin de défendre la ligne de la Regen et de couvrir Ratisbonne, il  va placer une batterie,  
protégée par une portion du 3e RI de Ligne, à Lorenzen, sur la rive droite de cette rivière, pour 
battre la sortie du village de Zeitlarn où passe la route venant de Nabburg et Schwandorf.
- Dès le lendemain matin, la 1ère DC Lourde Saint-Germain (Nansouty) sera chargée d'éclairer 
la région en avant de Ratisbonne pour reconnaître toutes les positions qui peuvent couvrir sa 
droite sur la rive droite du Danube et sur son front. [94] 

[90] Otto à Berthier – Munich, 9 avril 1809. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome  
II – 2008 – p. 92).

[91] Otto à Berthier – Munich, 9 avril 1809. (Ibidem [90] – p. 93).

[92] Wrede à Saint-Hilaire – Straubing, 9 avril 1809. (Ibidem [90] – p. 94).

[93] Le GL Wrede exécute ce mouvement rétrograde sur Ingolstadt en application des ordres donnés le 21 mars 1809  
par le MG Berthier au Mal Lefebvre. (Charles Saski – Tome I – p. 331-332).

[94] Saint-Hilaire à Davout – Ratisbonne, 9 avril 1809. (Ibidem [90] – p. 95-96).

Louis-Guillaume Otto
(Ministre plénipotentiaire 

de France à Munich)
- John Trumbull (circa 1800) -
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Dans la soirée, le Mal  Lefebvre, qui a son quartier général à Freising (30 km au nord-
est de Munich, au bord de l'Isar), est aussi informé de la déclaration officielle de la guerre que 
le Major Johann Wratislaw, aide de camp de l'archiduc Charles, est chargé de porter au roi de 
Bavière, Maximilien Ier  (Maximilian I.). Le duc de Dantzig écrit aussitôt au GD Oudinot pour 
lui donner avis que l'armée autrichienne a passé l'Inn la veille, près de Braunau, et qu'il va 
replier  les  troupes  bavaroises  sur  Munich,  Dachau et  Augsburg,  comptant  toujours  sur  la 
cavalerie de son collègue pour le couvrir en arrière de Dachau. [95] 

Cette information annonçant l'invasion autrichienne le 8 avril est infondée. Le rapport 
de  Lefebvre  est  basé  sur  des  messages  qu'il  a  reçus  du  prince  héritier  Louis  de  Bavière,  
commandant la 1ère division bavaroise, qui transmet des informations provenant de ses avant-
postes, et de Wrede, commandant la 2e  division bavaroise, qui affirme que le commandant de 
la  forteresse d'Oberhaus lui  a  donné le  signal  convenu de l'invasion autrichienne par trois 
coups  de  canon.  Peu  après,  très  agacé  par  ces  rapports  alarmistes,  le  duc  de  Dantzig 
réprimande  ses  officiers  qui  ne  vérifient  pas  les  rumeurs  portées  par  la  population  et  
n'assurent pas correctement leurs tâches de reconnaissances. 

Au reçu de cette lettre, le GD Oudinot prévient le MG Berthier des dispositions qu'il 
prend pour le IIe   CA.
- La 1ère DI Tharreau en avant de Friedberg (6 km à l'est d'Augsburg, sur la rive droite du Lech), 
laissant  une  demi-brigade  près  de  la  tête  de  pont  de  Landsberg  am Lech  (35  km au  sud 
d'Augsburg), jusqu'au remplacement par les troupes du Mal Masséna.
- La 2e DI Claparède à Pöttmes (25 km au nord d'Augsburg) pour y livrer bataille, si nécessaire,  
et se retirer sur Rain (17 km au nord-ouest de Pöttmes).
- La 3e DC Lourde Espagne en position près de Friedberg et la BC Légère Colbert-Chabanais à  
Schrobenhausen (13 km à l'est de Pöttmes), ayant le 9e  Hussards sur la route de Dachau (17 km 
au nord-ouest de Munich) pour couvrir le retrait des troupes bavaroises de Lefebvre. [96]

[95] Lefebvre à Oudinot – Freising, 9 avril 1809. (Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche –  
Tome II – 2008 – p. 93).

[96] Oudinot à Berthier – Augsburg, 9 avril 1809, à 5 heures après midi. (Ibidem [95] – note 1 p. 93-94).  

Carte de la région d’Augsburg (1797)
- Arcanum Maps -
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Prévenu par Oudinot, le Mal Masséna écrit aussi à Berthier pour lui transmettre, en 
conséquence de ses instructions, les dispositions qu'il prend pour le IVe   CA.

En cas d'attaque inopinée de l'Autriche, le duc de Rivoli a fixé les mouvements pour la 
concentration de son corps d'armée à Augsburg.
- La BC Légère Marulaz (19e et 23e Chasseurs), cantonnée dans le cercle de Burgau, peut se 
rallier le premier jour à Zusmarshausen et arriver le second à Augsburg.
- La DI Legrand, partant de Günzburg, se concentre le même jour à Burgau, le deuxième à 
Zusmarshausen et le troisième à Augsburg.
- La DI Molitor, placée entre les deux rives du Danube, ne peut se réunir que le deuxième jour  
à Günzburg, le troisième à Zusmarshausen et le quatrième à Augsburg.
-  La DI Carra Saint-Cyr,  tout entière sur la rive gauche du Danube, peut se rassembler le 
premier jour à Dilligen, le deuxième passer le fleuve sur ce point pour se rendre à Wertingen, le 
troisième à Markt Biberach, où elle sera disponible, tenant la gauche du corps d'armée. 
-  La  DI  Boudet  se  réunit  le  premier  jour  à  Memmingen,  le  deuxième  à  Mindelheim,  le 
troisième à Schwabmünchen et le quatrième à Augsburg.
- La 2e BC Légère (3e et 14e Chasseurs) [97] se concentre le premier jour en avant de Mindelheim, 
le deuxième à Schwabmünchen et le troisième à Augsburg. [98]

Le 9 avril, l'offensive autrichienne est aussi signalée dans le Tyrol.  [*] Le GL Georg-
August-Heinrich von Kinkel,  commandant les troupes bavaroises à Innsbruck,  écrit  au GD 
Oudinot que, le 7 avril au soir, de petits détachements de cavalerie ennemie sont entrés sur le 
territoire bavarois et ont pris poste notamment à Schwarzbach, village situé à proximité de 
Reichenhall. [99] 

À 1 heure après-midi, le GD Louis Friant, commandant la 2e DI du IIIe CA, adresse à 
Davout  la  copie  d'un  rapport  du  Colonel  Méda,  dont  les  avant-postes  s'étendent  de 
Waidhausen  à  Égra  (Cheb),  qui  signale  une  incursion  des  troupes  autrichiennes  sur  le 
territoire bavarois. En attendant des ordres ultérieurs, le divisionnaire a décidé de réunir la BC 
Légère, commandée par le GB Charles-Claude Jacquinot, avec le 1er Chasseurs à Weißenstadt et 
le 2e Chasseurs à Münchberg. Pour surveiller la frontière, il a laissé un fort détachement à Hof, 
un poste à Rehau, une compagnie à Kirchenlamitz, un poste à Rauschensteig, une compagnie à 
Wunsiedel, un poste à Nagel et une compagnie à Neustadt am Kulm. [100]

À 7 heures du soir, Méda dépêche en courrier un sous-officier porteur de la déclaration 
de guerre à Friant, qui la reçoit dans la matinée du 10 avril, et à Davout, qui la reçoit dans la  
nuit.[101]  

Néanmoins, la diffusion prématurée de la nouvelle de l'invasion autrichienne du 8 
avril a tout de même l'avantage de permettre aux états-majors de l'Armée d'Allemagne d'être 
prévenus du déclenchement des hostilités douze à vingt-quatre heures à l'avance, réduisant 
ainsi  significativement  les  retards  habituellement  dus  aux  délais  de  transmission  des 
informations par les estafettes. 

Grâce à cette erreur, les généraux bavarois pourront donner des ordres à leurs troupes 
quasiment  au  moment  où  les  troupes  ennemies  commenceront  à  avancer  en  Bavière  et 
Napoléon, à Paris, recevra l'information dès le 12 avril à 8 heures du soir. 

[97] Les deux brigades de cavalerie légère seront regroupées en une seule sous le commandement du GB Marulaz.  

[98] Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome II – 2008 – note 1 p. 91.

[*] Rappel de la notice liminaire p. II : Dans la publication spécifique consacrée à la campagne en Italie, un chapitre  
traitera de la campagne au Tyrol.

[99] Kinkel à Oudinot – Innsbruck, 9 avril 1809. (Ibidem [98] – p. 94).

[100] Friant à Davout – Bayreuth, 9 avril 1809, à 1 heure après midi. (Ibidem [98] – p. 96-97).

[101] Méda à Davout – Weiden, 9 avril 1809, à 7 heures du soir. (Ibidem [98] – p. 97).
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Positions des corps de l'Armée d'Allemagne   le 9 avril  

Le  9  avril,  avant  que  l'armée  autrichienne  envahisse  la  Bavière,  les  positions  des 
troupes de l'Armée d'Allemagne (200 500 hommes + 27 400 en route) sont les suivantes.
- Le IIIe  CA de Davout se tient entre Ratisbonne et Nuremberg, le front devant la Bohême étant 
couvert par un cordon de cavalerie légère et une division d'infanterie à Bayreuth.
- Le VIIe  CA de Lefebvre a ses trois divisions bavaroises réparties le long de l'Isar, sur un front 
de 120 km, de Munich à Straubing, avec des avants-postes s'étendant de Cham vers Schärding.
- Le IIe  CA d'Oudinot est cantonné de part et d'autre du Lech, à proximité d'Augsburg.
- Le IVe  CA de Masséna se trouve dans la région d'Ulm.
- Le VIIIe  CA de Vandamme, composé des troupes wurtembergeoises, est à Heidenheim pour 
l’infanterie et à Kirchheim pour la cavalerie, respectivement à 70 et à 25 km à l'est de Stuttgart.
- La division allemande de Rouyer, dite des Princes confédérés, est à Würzburg, tandis que la 
division de Dupas, qui a quitté Hanovre, est en route.

Détails des cantonnements des troupes de l'Armée d'Allemagne le 9 avril. [102]

Corps Formations Brigades Emplacements Régiments

IIe CA
GD Oudinot 

[a]

(Augsburg)

BC Légère
GB Colbert

Brigade Dachau
Geisenfeld
Ingolstadt

9e Hussards
7e Chasseurs

20e Chasseurs

1ère DI 
GD Tharreau

1ère Brigade

2e Brigade

3e Brigade

Burgau

Dachau

Augsburg

IV/6e, 24e, 25e Léger
IV/9e, 16e, 27e Léger
IV/8e, 24e, 45e Ligne

IV/94e, 95e, 96e Ligne
IV/54e, 63e Ligne

IV/4e, 18e Ligne

2e DI 
GD Claparède

1ère Brigade

2e Brigade

3e Brigade

Altomünster et Affing

Seiboldsdorf et Pöttmes

Thierhaupten et Rain

IV/17e, 21e, 28e Léger
IV/26e lég, Corses, Pô

IV/27e, 39e Ligne
IV/59e, 69e, 76e Ligne

IV/40e, 88e Ligne
IV/64e, 100e, 103e Lig

Artillerie et train Augsburg

3e DC Lourde
GD Espagne

1ère Brigade

2e Brigade

Pfaffenhofen an der Ilm
Schrobenhausen
Neuburg an der Donau 
Schrobenhausen

4e Cuirassiers
6e Cuirassiers
7e Cuirassiers
8e Cuirassiers

Notes [a] Le GD Oudinot assure l'intérim du commandement du IIe CA en attendant l'arrivée du Mal 

Lannes qui arrive d'Espagne et rejoindra l'Armée d'Allemagne à Donauwörth le 19 avril 1809.  

2e DC Légère
GD Montbrun *
(* arrive le 12 avril)

1ère BC Légère
(GB Pajol)[b]

2e BC Légère
(GB Piré)
3e BC Légère
(GB Jacquinot)[c]

Burglengenfeld
Nittenau
Regenstauf
En route de Magdeburg
En route de Magdeburg
Weissenstadt et Weiden
Münchberg
Bamberg

5e Hussards
7e Hussards

11e Chasseurs
8e Hussards

16e Chasseurs
1er Chasseurs
2e Chasseurs

12e Chasseurs

1ère DI 
GD Morand
(QG  :  Neumarkt  in 
der Oberpfalz)

1ère Brigade

2e Brigade

Laaber

Parsberg
Pölling

13e Léger
17e de Ligne
30e de Ligne
61e de Ligne
65e de Ligne
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IIIe CA
Mal Davout
(Nuremberg)

2e DI 
GD Friant[d]

(QG : Bayreuth)

1ère Brigade
2e Brigade

3e Brigade

Haag 
Kirchenthumbach
Emtmansberg
Creussen 
Bayreuth 

15e Léger
33e de Ligne
48e de Ligne

108e de Ligne
111e de Ligne

3e DI
GD Gudin
(QG : Nuremberg)

1ère Brigade

2e Brigade

Feucht 
Amberg 
Nuremberg 
Schweinau 
Fürth 

7e Léger
12e de Ligne
20e de Ligne
25e de Ligne
85e de Ligne

4e DI 
GD St-Hilaire[e]

Ratisbonne 
En route de Langenzenn

4 régiments d'inf.
+ 105e de Ligne

Réserve GD Demont Ansbach 10 4es bat. du IIIe CA

1ère DC Lourde
GB St-Germain
(GD Nansouty)

1ère Brigade

2e Brigade

3e Brigade

Kipfenberg
P0ndorf
Riegling
Guding
Schambach
Donaustauf

1er Carabiniers
2e Carabiniers
2e Cuirassiers
9e Cuirassiers
3e Cuirassiers

12e Cuirassiers

2e DC Lourde
GD St-Sulpice

1ère Brigade

2e Brigade

Kornburg
Windsbach
Pleinfeld
Schwabach

1er Cuirassiers
5e Cuirassiers

10e Cuirassiers
11e Cuirassiers

Division allemande
GD Rouyer

Duchés saxons Würzburg 3 régiments[f]

Artillerie et train Kitzingen

Notes [b] La 1ère BC Légère Pajol garde les avant-postes dans le Haut-Palatinat. Un poste à Tiefenbach  
communique par sa gauche avec la grand'garde du 1er Chasseurs établie à Esslarn. Un poste à  
Furth communique par sa droite avec les avant-postes bavarois dont la gauche occupe Cham.
Unités détachées : le  5e Hussards a un escadron à Amberg, le 7e Hussards a un escadron à Roth  
et le 11e Chasseurs a une compagnie à Hemau. 
[c]  Les  avant-postes  de  la  3e BC  Légère  Jacquinot  bordent  les  frontières  de  la  Bohême,  de  
Wundsiedel à Hof. Le 1er Chasseurs a un escadron détaché à Weiden.
[d] La 2e DI Friant est reliée au quartier général à Nuremberg par des postes de correspondance  
composés de 8 hommes et un brigadier établis à Eschenau, Hilpolstein, Pagnits et Creussen.  
[e]  Le  9  avril,  la  4e DI  Saint-Hilaire  est  à  Langenzenn,  près  de  Nuremberg,  et  arrivera  à  
Ratisbonne le 15 avril.
[f] Il manque le régiment de Nassau (2. Rheinbund) qui part de Wiesbaden le 8 avril et atteint  
Donauwörth le 17 avril, la veille de l'arrivée des trois autres régiments de la division Rouyer.  

IVe CA
Mal Masséna

(Ulm)

1ère DI 
GD Legrand
(QG : Günzburg)

1ère Brigade

2e Brigade[g]

(Bade)

Neuburg an der Kammel
Kleinkötz 
Attenhausen 
Walstetten
Entre Mindel et Wertach, 
sud route Ulm-Augsburg

I/26e Léger
II/26e Léger

III/26e Léger
18e de Ligne 

IR Nr. 1, 2 et 3
Jäger-Bat. Lingg

2e DI 
GD Carra St-Cyr
(QG : Stotzingen)

1ère Brigade
2e Brigade

3e Brigade[h]

(Hesse-Darmst.)

Albeck 
Gundelfingen
Lauingen
Dillingen

24e Léger 

4e de Ligne 

46e de Ligne
Leib-Garde (3 bat.)

Leib-Brigade (3 bat.)

3e DI 
GD Molitor
(QG : Ulm)

1ère Brigade Erbach 
Ersingen
Ringingen 

Ringingen
Ehingen 

I/2e de Ligne
II/2e de Ligne
I/16e de Ligne

II/16e de Ligne
III/16e de Ligne
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2e Brigade Reutti 
Wullenstetten
Donaustetten
Ulm 
Söflingen

I/37e de Ligne
II/37e de Ligne

III/37e de Ligne
I/67e de Ligne

II/67e de Ligne

4e DI 
GD Boudet
(QG : Memmingen)

1ère Brigade

2e Brigade

Heimertingen 
Egg an der Günz
Ochsenhausen
Zell
Gutenzell
Probstried
Dietmannried

I/3e Léger
II/3e Léger
I/56e Ligne

II/56e Ligne
III/56e Ligne

I/93e Ligne
II/93e Ligne

BC Légère
GB Marulaz
(QG : Burgau)

Brigade Kettershausen
Loppenhausen
Pfaffenhausen
Breitenbrunn
Burgau
Burgau

3e Chasseurs
I/14e Chasseurs

II/14e Chasseurs
III/14e Chasseurs

19e Chasseurs
23e Chasseurs

Notes [g] Le contingent de Bade, rattaché à la DI Legrand, arrive le 6 avril à Ulm.
[h] Le contingent de Hesse-Darmstadt, rattaché à la DI Carra Saint-Cyr, arrive le 7 avril à Ulm.

VIIe CA
Bavière

Mal Lefebvre
(Munich) 

[103]

1ère Division
Prince héritier Louis
(QG : Anzing)

1ère Brigade

2e Brigade

Brig. de cavalerie

Anzing,  Zorneding, 
Munich, Tulling et   
Ebersberg
Hohenlinden, Erding et
Neufahrn
Steinhöring et Fehling
Haag in Oberbayern, 
Schwaben et Purfing

I/II/1. Leib-IR
I/II/2. IR

I/1. Leichte-Bat.
I/II/4. IR
I/II/8. IR

1. Dragoner-Rgt

1. Chevaulegers-Rgt

2e Division 
GL von Wrede[i]

(QG : Straubing)

1ère Brigade

Brig. de cavalerie

Straubing
Cham, Stallwang et Ascha
route Deggendorf - Regen
Bogen et Mitterfels
Parkstetten
Plattling

I/II/3. IR
I/6. Leichte-Bat.

I/13. IR
II/13. IR

3. Chevaulegers-Rgt
2. Chevaulegers-Rgt

3e Division 
GL von Deroy
(QG : Freising)

1ère Brigade

2e Brigade

Brig. de cavalerie

Freising 

Marzling
Moosburg
Bruckberg
Erding    
Erding

I/II/9. IR
I/II/10. IR

I/5. Leichte-Bat.
I/14. IR

II/14. IR
I/II/5. IR

I/7. Leichte-Bat.
2. Dragoner-Rgt

4. Chevaulegers-Rgt

Notes [i] Sur la rive gauche du Danube, les avant-postes de le 2e division bavaroise se relient avec ceux  
du  IIIe CA  Davout.  Un  peloton  de  cavalerie  est  établi  à  Cham,  soutenu  par  un  peloton  
intermédiaire à Stallwang, par un autre à Ascha et par cinq autres à Steinbach et environs. Un  
bataillon d'infanterie légère se trouve à Bogen, Oberalteich et Parkstetten pour défendre la tête de  
pont et servir de point de repli à la cavalerie poussée en avant. 

VIIIe CA
Wurtemberg

GD 
Vandamme
(Heidenheim)

Division d'infanterie
GL von Neubronn

3 brigades Heidenheim, Aalen,
Neresheim, Ellwangen

10 régiments

Division de cavalerie
GL von Wöllwarth

2 brigades Kirchheim unter Tech 4 régiments

[102] Charles Saski – Campagne de 1809 en Allemagne et en Autriche – Tome II – 2008 – p. 88-91.
[103] Eduard von Völderndorff und Waradein – Kriegsgeschichte von Bayern unter Maximilian Joseph I. – 1826 – p.  
42-43.
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Légende

 France  7e Chasseurs  1ère DI / IIe Corps d’Armée

 Bavière  9e Hussards  1ère Div. de Cavalerie Lourde 

 Wurtemberg  105e de Ligne  Brigade de Cavalerie Légère 

 Autriche  Div. Allemande  Div. de Réserve / IIIe CA

Notes

1 – BC Légère Colbert : 9e Hussards, 7e et 20e Chasseurs.
2 – BC Légère Pajol : 11e Chasseurs, 5e et 7e Hussards.
3 – BC Légère Jacquinot : 1er, 2e et 12e Chasseurs.
4 – BC Légère Marulaz : 3e, 14e, 19e et 23e Chasseurs.
5 – BC Légère Piré : 8e Hussards et 16e Chasseurs qui arrivent à Nuremberg le 10 et le 17 avril.
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Alea jacta est

L’empire d’Autriche se lance seul dans la guerre, sans l’aide de la Prusse et de la Russie 
et avec une vague promesse de subsides du Royaume-Uni.

Le 9 avril, les forces de la  Hauptarmee sont prêtes à lancer l’offensive le lendemain 
matin pour envahir la Bavière. Au sud du Danube, les six corps, sous le commandement direct  
de l’archiduc Charles, vont franchir l’Inn, rivière qui marque la frontière austro-bavaroise. Au 
nord du Danube, les deux corps restés en Bohême, sous les ordres du GdK Bellegarde, vont 
passer la frontière pour entrer dans le Haut-Palatinat.

Aucune déclaration de guerre officielle n’a été envoyée à Napoléon par le Kaiser Franz. 
La veille de l’offensive, Charles se contente d’envoyer un courrier au roi de Bavière, Maximilien 
Ier, pour lui annoncer l'entrée imminente de l'armée autrichienne dans son royaume, tandis 
que  Bellegarde  remet  une  notification  écrite  similaire  au  commandant  des  avant-postes 
français près de la frontière de la Bohême. 

Dans ses instructions délivrées le 8 avril, l'archiduc Charles se permet d'anticiper les 
mouvements de son armée jusqu'au 12 avril, alors qu’il dispose de très peu d'informations sur  
l'ennemi, tant le service  de renseignements autrichien est défaillant. En outre, il semble ne pas 
avoir tenu compte des inconvénients que va rencontrer son armée qui doit se rassembler dans 
un espace resserré et emprunter un petit nombre de voies de communication, dont certaines 
en piètre état et dégradées par un temps abominable.

En trois mois, Napoléon a réussi à mettre en campagne contre l’Autriche plus de la 
moitié de l’armée impériale, soit la quasi-totalité des troupes qui ne sont pas immobilisées en 
Espagne. Au début du mois d’avril, la plus grande partie de ces forces a atteint le théâtre décisif  
de la guerre en Bavière et forme, avec les contingents de la  Confédération du Rhin, l’Armée 
d’Allemagne. Par ailleurs, des forces considérables sont aussi déployées à la frontière sud de 
l’Autriche : l’Armée d’Italie commandée par le vice-roi Eugène, et le XIe Corps, appelé Armée 
de Dalmatie, sous les ordres du GD Marmont, duc de Raguse.

Les  dispositions  ordonnées  entre  le  1er et  le  9  avril  montrent  que  Napoléon  croit 
toujours  la  masse  principale  des  forces  autrichiennes  en  Bohême.  Il  espère  encore  que 
l'Autriche ne déclenchera pas les hostilités avant le 15 avril. Or, à cette date, il pense avoir 
réuni autour de Ratisbonne une masse qui formera son avant-garde générale, à savoir le III e 

CA sous les ordres de Davout,  composée de deux ou trois divisions d'infanterie et trois de 
cavalerie, tandis qu'une ou deux divisions continueront à assurer les avant-postes sur la Naab 
et que le corps bavarois gardera la ligne de l'Isar. Le IVe CA de Masséna et le IIe d'Oudinot 
quitteront alors les bords du Lech inférieur pour constituer une masse de manœuvre en se 
portant entre Pfaffenhofen, Geisenfeld et Ingolstadt où sera le quartier général impérial.

Toutefois,  Napoléon a pris un risque extraordinaire en restant à Paris durant cette 
période, loin de son armée en Bavière, pour éviter de provoquer l’Autriche, pour retarder le  
début de la guerre et ainsi gagner quelques jours de préparation supplémentaires. En effet, il 
ne sera pas présent sur le  théâtre des opérations pour prendre les  décisions adéquates au 
moment  de  l’offensive  ennemie et  l’Armée d’Allemagne va  se  retrouver  dans une position 
critique en raison des erreurs commises par le MG Berthier, commandant par intérim. 
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